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Introduction

La séquence suivante, intitulée « Comment Ovide fait-il de l’amour le cœur de ses Métamorphoses et de la marche du monde ? », tend à montrer la manière dont j’ai articulé les démarches auxquelles nous convient le Socle
 commun des connaissances et compétences et l’Enseignement de l’histoire des arts
 au programme officiel de français
 de la classe de 6ème à travers l’exemple de l’étude des Métamorphoses d’Ovide.

Pourquoi cette alliance me paraît-elle essentielle à l’élaboration des cours de français ? Je pense que pour nos élèves de collège, l’école doit être un lieu d’éveil, de stimulation de la curiosité intellectuelle, l’endroit où ils vivent autrement (ma classe compte des élèves
 résidant en majorité dans un quartier socialement très défavorisé de Mantes-la-Jolie), découvrent et manient le langage littéraire, s’approprient la joie de la beauté artistique. Par conséquent, j’élabore chaque séquence de français avec cette triple exigence (socle commun et  enseignement des arts pris en compte dans le programme de français), tout en sachant que ma préparation de bureau n’est qu’un schéma directeur qu’il convient d’adapter une fois en situation de classe. 

Les pages suivantes ont donc pour seule volonté que de donner à voir un exemple de préparation de cours menés avec des élèves d’un Collège Ambition Réussite. J’ai tâché d’expliquer ma manière de faire chaque fois que cela pouvait, me semble-t-il, être utile à  de nouvelles préparations. Je précise que chaque séance de lecture s’achève par la rédaction d’une réponse à la question qui a dirigé la séance et à la problématique générale de la séquence. Les élèves étant habitués (cette séquence est la sixième de l’année), il leur arrive de me rappeler qu’on ne l’a pas fait, et je crois que c’est là une belle récompense : les cours ont fait sens pour eux, et ils veulent apprendre encore.           
Inscription de la séquence dans les programmes
 de l’enseignement du français 

en classe de 6ème
Objectifs principaux
· s’approprier des éléments-clefs sur les origines gréco-latines de notre civilisation en comprenant la cohérence de plusieurs extraits des Métamorphoses d’Ovide accompagnés de documents iconographiques (en liaison avec le programme d’histoire)

· maîtriser la narration et s’initier à la description

· écouter en prenant en compte la parole d’autrui et s’exprimer de façon ordonnée, audible et compréhensible 

· langue : connaître la proposition, enrichir le vocabulaire des sensations,  accords dans le groupe nominal (les adjectifs) 

Objectifs associés

· développer le goût de la lecture en proposant la consultation, l’emprunt et la lecture, au C.D.I. et à la bibliothèque de quartier, d’ouvrages documentaires, d’œuvres de jeunesse et de récits littéraires en relation avec Ovide et, plus largement, avec le thème de la métamorphose (en liaison avec le programme d’initiation à la recherche documentaire)
· observer la relation entre l’image fixe et le texte

· être apte à produire un texte complet cohérent : écrire pour autrui (écrire un récit à partir d’un mythe) et écrire pour soi (rédiger ce que l’on a retenu d’un document iconographique et/ou d’un texte,  écrire et ré-écrire un brouillon)

· décrire oralement un document

· formuler des réponses sous forme de phrases complètes

· langue : connaître les fonctions par rapport au verbe, étudier le mot (étymologie, sens général et sens contextuel)

Inscription de la séquence dans le socle commun
 
des connaissances et des compétences

Des compétences de maîtrise de la langue française 
· Des connaissances (des savoirs) : enrichissement du vocabulaire et formation des mots, connaissance des structures syntaxiques fondamentales, maîtrise de l’orthographe (exercice de la dictée et vigilance constante)  

· Des capacités (des savoir-faire) : lire (dégager l’idée essentielle d’un texte, manifester sa compréhension de textes variés), écrire (copier un texte sans faute, répondre à une question par une phrase complète, rédiger un texte cohérent construit en paragraphes), s’exprimer à l’oral (prendre la parole en public, prendre part à un dialogue, reformuler un texte lu par un tiers, adapter sa prise de parole, dire de mémoire des textes patrimoniaux), utiliser des dictionnaires 

· Des attitudes (des compétences socio-affectives) : développer la volonté de justesse dans l’expression écrite et orale, développer l’intérêt pour la lecture, développer l’ouverture au dialogue

La maîtrise des techniques usuelles de l’information et de la communication : s’approprier un environnement informatique de travail (logiciel Word pour l’atelier d’écriture et Internet pour la recherche personnelle) 
La culture humaniste  

· Des connaissances : avoir des repères historiques, être préparés à partager une culture européenne par une connaissance des textes majeurs de l’Antiquité et d’œuvres littéraires, picturales majeures du patrimoine européen

· Des capacités : être capable de lire et utiliser différents langages, en particulier les images  
· Des attitudes : stimuler l’envie d’avoir une vie culturelle personnelle et la curiosité intellectuelle

Les compétences sociales et civiques : vivre en société et se préparer à sa vie de citoyen
· Des connaissances : connaître les règles de la vie collective, savoir ce qui est interdit et ce qui est permis, maîtriser la langue française
· Des capacités : respecter les règles, communiquer et travailler en groupe, être capable de jugement et d’esprit critique
· Des attitudes : respect de soi et respect des autres

L’autonomie et l’initiative

· Des capacités : s’appuyer sur des méthodes de travail (organiser son temps et planifier son travail, consulter spontanément un dictionnaire), savoir respecter des consignes, être capable de raisonner avec logique et rigueur

· Des attitudes : stimuler la motivation, la confiance en soi, le désir de réussir et de progresser

Inscription de la séquence dans l’enseignement de l’histoire des arts
Pilier des périodes historiques

· XVIème siècle : Véronèse, Rusconi

· XVIIème siècle : Le Bernin, Poussin, Le Guide, Le Lorrain

· XVIIIème siècle : Hallé, Boucher, Falconet

· XIXème siècle : Chasseriau, Gérôme

· XXème siècle : Delvaux 

Pilier des six grands domaines artistiques

· Arts du langage, en particulier de la littérature écrite (Les Métamorphoses)

· Arts du visuel, en particulier des arts plastiques (peinture, sculpture, gravure)

Pilier des listes thématiques

· Thématique « Arts, espace, temps » : l’œuvre d’art et les grandes figures culturelles du temps et de l’espace : les figures mythologiques
· Thématique « Arts, mythes et religions » : l’œuvre d’art et les grandes figures de l’inspiration artistique en Occident : Apollon, Pygmalion
· Thématique « Arts, ruptures, continuités » : l’œuvre d’art et la tradition : continuités (emprunts, échos, citations), réécriture de thèmes et de motifs

Il s’agit bien d’offrir à mes élèves diverses situations de rencontre avec des œuvres relevant de différents domaines artistiques et de différentes époques, de les amener à se construire une culture personnelle à valeur universelle fondée sur des œuvres de référence (si mes élèves ont en tête des images de tableaux, ils les ont rencontrées exclusivement à l’école : ils m’ont dit qu’ils ne vont jamais au musée et que chez eux, il n’y a pas de livres d’art ; l’école est bien pour l’instant le seul lieu possible de cette découverte), de leur permettre d’accéder progressivement au rang d’amateurs éclairés, maniant de façon pertinente un premier vocabulaire sensible et technique. J’espère ainsi les aider à franchir, seul(e)s, un jour, les portes d’un lieu de conservation, de création et de diffusion du patrimoine artistique.

Fil directeur des réponses à apporter à la problématique de la séquence

Comment Ovide fait-il de l’amour le cœur de ses Métamorphoses et de la marche du monde ?
Lorsque je prépare une séquence, je commence par me demander selon quelle problématique je pourrais faire entrer les élèves dans la découverte de l’œuvre au programme. Je m’efforce d’élire un axe qui à la fois me plaise (encore faut-il s’ouvrir à soi-même un champ de possibles pour pouvoir le passer aux élèves) et forme la sensibilité, l’esprit critique, l’autonomie des élèves. Cette problématique constitue le titre de la séquence, écrit tel quel au tableau et dans les cahiers, et explicitée oralement, si besoin est, simplifiée pour être entendue de chacun. 

Dans mon bureau, j’essaie souvent plusieurs problématiques
 : selon que les réponses que j’y apporte sont plus ou moins nombreuses, plus ou moins faciles à illustrer par des extraits de l’œuvre, plus ou moins compliquées à saisir pour des enfants de 11 ans, plus ou moins adaptées aux niveaux de compétence de la classe à laquelle je vais m’adresser, j’élis l’une d’entre elles. Je vous propose ici cette réflexion, ce brouillon de bureau, adapté au fur et à mesure de la séquence : le fil directeur des réponses que je pense apporter à la problématique de la séquence. En mauve figurent les exemples que je pourrais exploiter.
Ovide recense diverses sortes d’amour : amours divins et humains (rassemblant un homme et une femme, ou un homme et un homme avec Ganymède, Hyacinthe), amours heureux et malheureux, amours permis et illicites Cyparissus, récit étiologique, cyprès dans les cimetières, amour homosexuel, art de peindre d’Ovide
Ovide peint l’amour sur des tonalités variées : pathétique (Alcyone), tragique (Myrrha), humoristique… Myrrha (construction proche de la tragédie, amour humain illicite et malheureux, comparaison avec Phèdre) 
L’amour semble décider les dieux à recourir à la métamorphose : la métamorphose comme solution intermédiaire entre la douleur et la mort (Cyparissus, Hyacinthe, Adonis), comme récompense (Céyx et Alcyone, Pygmalion et Galatée, Thétys, Esaque, Atalante et Hippomène), comme punition (les Propétides) Atalante et Hippomène, amour humain heureux puis malheureux, rôle de Vénus qui aide puis punit, portrait d’une déesse, récit symbolique révélateur 
L’amour est lié à la création : la reproduction et l’union fructueuse (Paphos naît de Pygmalion et Galatée, Adonis de Myrrha et son père, Achille de Pélée et Thétys), la création artistique (Galatée est une statue qui naît des doigts de Pygmalion) Pygmalion, symbole de l’omnipotence de la création artistique favorisée par les dieux 
→ L’amour devient le moteur de l’humanité, ce qui coïncide avec les idées politiques (Ovide n’aime pas la guerre) et littéraires d’Ovide, poète des Amours, des Héroïdes, de l’Art d’aimer, dont la conduite le mena à l’exil
→ Le thème de l’amour illustre à la fois le thème des métamorphoses et l’écriture changeante : il est donc bien le cœur des Métamorphoses

Déroulement des séances

Une fois la problématique choisie, reste à trouver une construction de séances qui lui  apportent des réponses alliant, comme je l’indiquai précédemment, étude de la langue, lecture, écriture et expression orale, ce dans le souci du socle commun. Après plusieurs tentatives d’élaboration, je décide d’une progression qui me paraît pertinente, tout en sachant que celle-ci sera susceptible d’évoluer selon le rythme de compréhension des élèves et les aléas de la vie de l’établissement. 

Séance de transition 

SEQUENCE 5, Séance 6 : « Les quatre sans cou », Robert Desnos  (Comment Robert Desnos suscite-t-il l’imaginaire du lecteur ?) (mémorisation et oralisation)

Séance1 : Qu’est-ce qu’une métamorphose ? 

Séance 2 : Comment peut-on donner à voir une métamorphose en action ? 

Séance 3 : Comment peut-on dire la métamorphose ? 

Séance 4 : Pour quelles raisons les dieux des Métamorphoses recourent-ils aux métamorphoses dans les histoires d’amour ? (2h)

Evaluation intermédiaire (épisode de Narcisse au bord de l’eau : compréhension, vocabulaire, écriture)
Séance 5 : Comment peut-on comprendre seul(e) une image ? 
Séance 6 : Peut-on lire une histoire d’amour des Métamorphoses d’une seule et unique façon ? (2h)

Séance 7 : Différencier proposition indépendante, principale et subordonnée (co-animation)

Séance 8 : Atelier d’écriture (étapes 1 et 2) 

Séance 9 : Quelles sortes d’amour Ovide narre-t-il dans ses Métamorphoses ? (2h)

Séance 10 : Atelier d’écriture (étapes 3 et 4) (co-animation)

Séance 11 : Préparons la dictée (extrait de La Métamorphose de Kafka)

Dictée

Séance 12 : Atelier d’écriture (étape 5)

Evaluation sommative (épisode de Cérès et Proserpine : compréhension, vocabulaire, grammaire, écriture)
Remarque : La récitation se fait de manière aléatoire.  

Contenu des séances

Séance de transition 
SEQUENCE 5, Séance 6 : « Les quatre sans cou », Robert Desnos, 1934  (Comment Robert Desnos suscite-t-il l’imaginaire du lecteur ?) (lecture/langue)
La séquence 5 était consacrée aux Légendes de la mer de Bernard Clavel. Nous nous étions demandé comment la rêverie s’inscrit dans la mer. 
Dans cette séance de transition, je reprends les moyens de susciter l’imaginaire du lecteur que nous avions découverts avec les contes de Clavel en les mettant au service de la lecture analytique d’un poème qui évoque la transformation physique. J’introduis en outre le trope de la périphrase de manière ludique, chacun s’exerçant à formuler des « devinettes » que le reste de la classe doit élucider : la périphrase est une figure de style fort usitée par Ovide, et elle sera nécessaire à la compréhension des Métamorphoses.   
Cette séance étant en même temps l’étape conclusive de la séquence précédente, je ne la développe pas maintenant, l’important étant, me semble-t-il, que chacun trouve un mode de transition dans le déroulement de son programme annuel.  

D’autre part, ce poème, recopié et illustré dans l’anthologie littéraire personnelle de chaque élève, est appris comme une récitation. Ayant été expliqué et commenté en classe, il est mémorisé plutôt avec aisance et restitué, pour certains, avec un humour de bon aloi. Des progrès commencent à se faire entendre dans la mise en voix de cet exercice pratiqué régulièrement.   

Lecture à voix haute par le professeur

De quoi nous parle ce texte ?

Distribution du document et approfondissement des réponses

Comment Robert Desnos a-t-il créé un monde extraordinaire ? des descriptions faciles à mettre sur papier, de petits tableaux étonnants
Le sujet du poème est-il sérieux ou drôle ? L’écriture est-elle adaptée ? Pourquoi à votre avis ?

Comment la tonalité comique est-elle rendue ?

Cours : quelques moyens de susciter l’imaginaire du lecteur

La comparaison (« comme des rails dans la forêt »)

La répétition

La périphrase (« quatre qui n’avaient plus de tête »)

La métonymie (« quand ils buvaient un verre »)

L’homonymie (« les quatre sans cou »)

→ Le poème de Robert Desnos me fait imaginer avec précision Anatole et ses amis grâce à …  Ce texte me fait sourire et rire car… (à compléter par chacun)

Comment peut-on mettre en voix le texte pour le rendre vivant et drôle ?

Entraînement à la récitation par la mise en voix du poème

Si on a le temps…

A toi d’inventer quelques tercets qui nous fassent rêver en commençant par : « Ils étaient quatre avec chacun trois têtes ».  

Les quatre sans cou, Robert Desnos

Ils étaient quatre qui n'avaient plus de tête
Quatre à qui l'on avait coupé le cou
On les appelait les quatre sans cou

Quand ils buvaient un verre
Au café de la place ou du boulevard
Les garçons n'oubliaient pas d'apporter des entonnoirs

Quand ils mangeaient, c'était sanglant
Tout en chantant et sanglotant
Quand ils aimaient, quand ils aimaient, c'était du sang

Quand ils couraient, c'était du vent
Quand ils pleuraient, c'était vivant
Quand ils dormaient, c'était sans regret

Quand ils travaillaient, c'était méchant
Quand ils rôdaient, c'était effrayant
Quand ils jouaient, c'était différent

Quand ils jouaient, c'était comme tout le monde
Comme vous et moi, nous, tous les autres
Quand ils jouaient, c'était étonnant

Mais quand ils parlaient, c'était d'amour
Ils auraient pour un baiser
Donné ce qui leur restait de sang

Leurs mains avaient de ces lignes sans nombre
Qui se perdaient parmi les ombres
Comme des rails dans la forêt

On rapporta leur tête
Plus de vingt fois, plus de cent fois
On les avait retrouvées à la chasse ou dans des fêtes

Oui mais jamais, jamais ils ne voulurent reprendre
Ces têtes où... ces têtes où brillaient leurs yeux

Cela ne faisait peut-être pas l'affaire
Des chapeliers et des dentistes
La gaieté des uns rend les autres tristes

Les quatre sans cou vivent encore, c'est certain
J'en connais au moins un
Et peut-être aussi les trois autres

Le premier, c'est Anatole
Le second, c'est Croquignole
Le troisième, c'est Barbemolle
Et encore Anatole

Je les vois de moins en moins
Car ça déprime à la fin
De fréquenter les gens trop malins 
1934
Séance1 : Qu’est-ce qu’une métamorphose ? (image fixe/langue) (1h)
1. Ecrit individuel

Qu’est-ce qu’une métamorphose ? Essaie de rédiger une définition de ce mot.

Mise en commun orale

2. Oral collectif

Qu’est-ce que se métamorphoser ? Se métamorphoser est se transformer.

Qui peut se métamorphoser ? Les animaux peuvent souvent se métamorphoser (les chenilles se changent en papillons), ou des héros de contes ou de films se métamorphosent. 

La métamorphose est-elle imaginaire ? Peut-elle être réelle ? Une métamorphose peut donc être imaginaire ou réelle.

Distribution du document : Des images de métamorphoses (je propose ici la photocopie sans questionnaire d’un collage des trois documents proposés par Chantal Bertagna et Françoise Carrier-Nayrolles dans leur manuel
 aux pages 116-117)
La chenille et le papillon

(au tableau) Recopie ce tableau et complète-le. 

	
	chenille
	papillon

	couleur
	
	

	moyen de locomotion
	
	

	forme
	
	


S’agit-il d’une métamorphose naturelle ou imaginaire ? Dans quel cours l’étudieriez-vous ? 

Métamorphoses II, Escher
Qu’est-ce qui est représenté à gauche du tableau ? à droite ?

Que sont devenus les cubes situés à gauche ?

Quelle autre métamorphose observez-vous ?

Comment se fait le passage de la partie gauche à la partie droite du tableau ? 

Le titre choisi par l’artiste correspond-il au tableau ?

S’agit-il d’une métamorphose naturelle ou imaginaire ? Dans quel cours l’étudieriez-vous ? 

La citrouille et le carrosse

(au tableau) Après avoir observé le document, complète la phrase suivante : « Dans Cendrillon, la fée métamorphose une citrouille en …………, six souris en …………., un rat en ……….. ». 

S’agit-il d’une métamorphose naturelle ou imaginaire ? Dans quel cours l’étudieriez-vous ? 

3. Je distribue aux élèves la définition de la métamorphose du Robert Collège.
Métamorphose : n.f. ; 1) changement de forme, de nature ou de structure, telle que l’objet, la chose n’est plus reconnaissable. 2) ensemble des transformations morphologiques que subissent certaines espèces (batraciens, insectes) au cours de leur développement. 3) changement complet (d’une personne, d’une chose), dans son état, dans ses caractères. Syn. : transformation. Le Robert collège
Ecrit individuel

Sous la forme d’un tableau, relève les éléments ressemblants et les éléments différents entre ta définition de départ et celle du dictionnaire.

Synthèse sur l’article de dictionnaire (révision de la séquence 1, que j’avais consacrée aux moyens de s’informer à travers le thème de la découverte de l’Egypte, et au cours de laquelle nous avions notamment appris à lire un article de dictionnaire et à nous servir de cet instrument de recherche). 
4. Découverte de notre héritage latin

Métamorphose vient de deux mots grecs : meta = changement, morphé = forme.

Transformation vient pour sa part du latin : trans = au-delà, forma = forme.
C’est que le français est une langue romane, c’est-à-dire que la majorité des mots que nous utilisons aujourd’hui provient du latin. Au 1er siècle avant Jésus-Christ, les Romains ont conquis la Gaule et imposé leur vocabulaire latin. Au fil du temps, la prononciation a évolué pour donner les mots français que nous employons aujourd’hui.  

Voyons cela de manière plus précise !

Distribution des exercices écrits

Métamorphose : n.f. ; 1) changement de forme, de nature ou de structure, telle que l’objet, la chose n’est plus reconnaissable. 2) ensemble des transformations morphologiques que subissent certaines espèces (batraciens, insectes) au cours de leur développement. 3) changement complet (d’une personne, d’une chose), dans son état, dans ses caractères. Syn. : transformation. Le Robert collège
Métamorphose : n.f. ; 1) changement de forme, de nature ou de structure, telle que l’objet, la chose n’est plus reconnaissable. 2) ensemble des transformations morphologiques que subissent certaines espèces (batraciens, insectes) au cours de leur développement. 3) changement complet (d’une personne, d’une chose), dans son état, dans ses caractères. Syn. : transformation. Le Robert collège
Métamorphose : n.f. ; 1) changement de forme, de nature ou de structure, telle que l’objet, la chose n’est plus reconnaissable. 2) ensemble des transformations morphologiques que subissent certaines espèces (batraciens, insectes) au cours de leur développement. 3) changement complet (d’une personne, d’une chose), dans son état, dans ses caractères. Syn. : transformation. Le Robert collège
Métamorphose : n.f. ; 1) changement de forme, de nature ou de structure, telle que l’objet, la chose n’est plus reconnaissable. 2) ensemble des transformations morphologiques que subissent certaines espèces (batraciens, insectes) au cours de leur développement. 3) changement complet (d’une personne, d’une chose), dans son état, dans ses caractères. Syn. : transformation. Le Robert collège
Métamorphose : n.f. ; 1) changement de forme, de nature ou de structure, telle que l’objet, la chose n’est plus reconnaissable. 2) ensemble des transformations morphologiques que subissent certaines espèces (batraciens, insectes) au cours de leur développement. 3) changement complet (d’une personne, d’une chose), dans son état, dans ses caractères. Syn. : transformation. Le Robert collège
Métamorphose : n.f. ; 1) changement de forme, de nature ou de structure, telle que l’objet, la chose n’est plus reconnaissable. 2) ensemble des transformations morphologiques que subissent certaines espèces (batraciens, insectes) au cours de leur développement. 3) changement complet (d’une personne, d’une chose), dans son état, dans ses caractères. Syn. : transformation. Le Robert collège
Métamorphose : n.f. ; 1) changement de forme, de nature ou de structure, telle que l’objet, la chose n’est plus reconnaissable. 2) ensemble des transformations morphologiques que subissent certaines espèces (batraciens, insectes) au cours de leur développement. 3) changement complet (d’une personne, d’une chose), dans son état, dans ses caractères. Syn. : transformation. Le Robert collège
Métamorphose : n.f. ; 1) changement de forme, de nature ou de structure, telle que l’objet, la chose n’est plus reconnaissable. 2) ensemble des transformations morphologiques que subissent certaines espèces (batraciens, insectes) au cours de leur développement. 3) changement complet (d’une personne, d’une chose), dans son état, dans ses caractères. Syn. : transformation. Le Robert collège
Exercices de découverte de la langue

Exercice1
Chacun des mots latins suivants a donné naissance à deux mots : un mot populaire et un mot savant. Relie par un trait le mot latin avec les deux mots qui lui correspondent.

	Mot latin
	Mot de formation populaire
	Mot de formation savante

	caput
	douer
	ministère

	dotare
	raide
	rigide

	hospitalem
	hôtel
	fragile

	fragilis
	métier
	doter

	rigidus
	chef
	hôpital

	ministerium 
	frêle 
	capitaine


Exercice 2

Ces mots ont donné naissance à des mots français. Retrouve-les !

Herba, platanus, templum, poeta, tempus, theatra, causa, corpus, spectaculum

Exercice 3

Cherche les mots français dans lesquels on retrouve ces mots latins. Pour t’aider, je t’ai indiqué le sens de ces mots latins entre parenthèses. 

Aqua (l’eau), discipulus (élève), nucleum (noyau), oculus (œil), avis (oiseau), equus (cheval), navis (bateau), ordinare (classer)

Exercice 4

Les mots suivants ont été empruntés au latin sans que leur sens n’ait changé. Cherche dans un dictionnaire le sens de chacun d’eux. 

Alibi, alinéa, curriculum vitae, duplicata, ex æquo, magnum, omnibus, rebus
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Séance 2 : Comment peut-on donner à voir une métamorphose en action ? (analyse de l’image fixe/lecture de texte littéraire) (1h)
1. Comment peut-on donner à voir une métamorphose en sculpture ?

Apollon et Daphné, Gian Lorenzo Bernini dit Le Bernin (1598-1680), galerie Borghèse, Rome

Statue du Bernin (transparent
 rétroprojeté au tableau), réalisée vers 1622-1623

Oral collectif

Que voyez-vous ?

De qui s’agit-il ? Des deux personnages sculptés, qui est Apollon ? Qui est Daphné ? nymphe = déesse de rang inférieur qui hantait les bois, les montagnes, les fleuves, la mer, les rivières ; Apollon = dieu de la lumière, de la divination, de la musique et de la poésie ; beau mais malheureux en amour
Qu’est-ce qui se passe ? Comment Le Bernin a-t-il représenté la jeune fille ? Observez son pied droit et sa main droite : que remarquez-vous ? Que devient une partie de  sa chevelure ?

Comment pouvez-vous expliquer cette métamorphose ?

Quel est celui des deux personnages qui manifeste un élan vers l’autre ? Cet élan est-il réciproque ?

écrit de conclusion collectif (élaboré ensemble, puis écrit au tableau par un élève)

Le Bernin nous donne à voir dans sa sculpture une métamorphose en train de se produire : Daphné, poursuivie par Apollon, commence à se transformer en arbuste feuillu (en laurier), les jambes déjà mi-recouvertes de bois et les cheveux remplacés par des feuilles.  

Correction des fautes de langue en rappelant quelques points d’orthographe lexicale et grammaticale : accord de l’adjectif qualificatif, a/à, se/ce, mot invariable déjà, mots nouveaux en rapport avec la séquence

Distribution d’une reproduction de l’œuvre à coller dans le cahier
2. Comment peut-on donner à voir une métamorphose en littérature ?

L’histoire de Daphné et Apollon dans Les Métamorphoses d’Ovide, écrit au 1er siècle après Jésus-Christ

Je donne deux consignes d’écoute (écouter pour être capable de redire oralement ce récit + écouter pour repérer les métamorphoses) et lis le texte sans le distribuer (mon adaptation de l’épisode des Métamorphoses.) 
Oral collectif

Dans le texte d’Ovide, comment sont présentés Daphné et Apollon ? Qui sont-ils ?

Comment Apollon tombe-t-il amoureux de Daphné ?

Pourquoi Daphné veut-elle échapper à Apollon ? 

Que se passe-t-il alors ? Quelles sont les étapes du récit ? reprise éventuelle des étapes du récit sous la forme d’un schéma narratif légendé au tableau

Ecrit individuel : Comment Ovide rend-il l’amour responsable de la métamorphose dans ce passage des Métamorphoses ?  

Mise en commun : amour non partagé, amour ordonné par les dieux, amour paternel, amour éternel, amour de la création artistique (Apollon métamorphose Daphné une seconde fois : transcendant son désir, il fait du laurier son propre symbole)
Lecture analytique de la fin de l’épisode (je photocopie la version de Chantal Bertagna dans son manuel
, p.118)
Je relis la fin de l’épisode après l’avoir distribué à chacun accompagné d’explications de vocabulaire. Je pose les questions suivantes, auxquelles les élèves répondent oralement, sans aucune prise de notes. Seuls des crayons de couleur sont utilisés pour visualiser les éléments de réponse (par exemple, le repérage des champs lexicaux) ; le repérage est toujours accompagné d’une interprétation. 
La métamorphose de Daphné est-elle dite de manière implicite ou explicite ?

Quel est le champ lexical des parties du corps ?

Quel est celui de la métamorphose ? champ lexical de la végétation

Quel procédé est utilisé par Ovide pour décrire la métamorphose ? énumération (daphnê signifie laurier en grec)
Daphné devient ainsi immobile. Quels mots le prouvent ? 

Comment la rapidité est-elle au contraire omniprésente dans le premier paragraphe ? champ lexical du mouvement, celui de la course comme celui d’Apollon vers Daphné + mouvement rapide de caméra posée d’abord sur Apollon puis sur Daphné, rendu par des phrases courtes
Quel effet provoque alors l’arrêt brutal de tout mouvement ? effet tragique

Qu’est-ce qui montre la terreur de la nymphe Daphné dans chaque paragraphe ? 

1er § la poursuite est rapportée comme une scène de chasse où Daphné serait la proie d’un chasseur « à bout de forces » « brisée par la fatigue » ; elle adresse une dernière « prière » ; DD de suppliques avec l’impératif

2ème § brutalité de la métamorphose

3ème § son cœur ne peut se calmer ; même métamorphosée, elle tente d’échapper à l’étreinte d’Apollon 

Apollon comprend-il ce refus de céder à ses avances de Daphné ?  non ! l’effroi de la victime semble au contraire attiser le désir du dieu : gestes d’approche dans le 1er §, puis le champ lexical du toucher dans le dernier § (sensualité). Cri de désespoir d’Apollon lui aussi au DD
Apollon a-t-il conscience du refus d’amour de Daphné ? non « tu ne peux », dévotion « ô laurier », emblèmes, « marque d’honneur éternelle »
A votre avis, quelle est la fonction de ce mythe : expliquer le monde (récit étiologique) ou mettre en garde ? thème de la passion destructrice finalement vaincue
Pour jeudi 26 mars :  

1) En te rappelant l’analyse du texte faite en classe et en citant précisément des passages de l’extrait des Métamorphoses, explique comment Ovide réussit à donner à voir le processus de la métamorphose de Daphné. 

2) A ton avis, la sculpture du Bernin est-elle fidèle au texte d’Ovide ? Explique et justifie ta réponse. 
Si on a le temps…

Je projette d’autres peintures
 de la métamorphose de Daphné pour les comparer au texte d’Ovide. J’imprime celles-ci en couleur et en distribue une à chaque élève pour illustrer son cahier. 

Véronèse (XVIème siècle)

Nicolas Poussin (XVIIème siècle)

Théodore Chasseriau (XIXème siècle)

Je propose également les références de trois sites Internet consultables par curiosité par les élèves, à la maison. Grâce au professeur documentaliste, je distribue aussi une bibliographie des ouvrage disponibles au C.D.I. pour des lectures personnelles. 

L’histoire de Daphné et Apollon dans les Métamorphoses d’Ovide

(J’ai résumé les passages qui ne sont pas entre guillemets ; pour le reste, j’ai suivi la traduction de Georges Lafaye dans l’édition Folio Classique)

Apollon a traité avec mépris Cupidon, le dieu de l’amour, qui prétendait faire usage de son arc. Vexé, celui-ci se venge en décochant deux flèches : « l’une chasse l’amour, l’autre le fait naître ». La dernière atteint le dieu Apollon, le transperce jusqu’à la moelle, et la première blesse la nymphe Daphné, fille de la Terre et du fleuve Pénée. Apollon « aime aussitôt ; la nymphe fuit jusqu’au nom d’amante ».

Daphné vit dans la forêt. Beaucoup de prétendants la demandent « mais elle, dédaignant toutes les demandes, se refusant au joug d’un époux, parcourt les solitudes des bois ». Elle ne s’intéresse ni à l’amour ni au mariage, malgré l’insistance de son père à ce qu’elle trouve un époux et lui donne des petits-enfants. 

Mais Apollon est empli d’amour. Il aime. « Il a vu Daphné, veut s’unir à elle. Comme le chaume léger s’embrase, après qu’on a moissonné les épis, comme une haie se consume au feu d’une torche qu’un voyageur, par hasard, en a trop approchée ou qu’il y a laissée, quand le jour paraissait déjà ; ainsi le dieu s’est enflammé ; ainsi il brûle jusqu’au fond de son cœur et nourrit d’espoir un amour stérile. » Apollon admire Daphné mais elle, « elle fuit, plus rapide que la brise légère ». Apollon tente de la rappeler par de douces paroles, mais « la fille du Pénée, continuant sa course éperdue, a fui et l’a laissé là, lui et son discours inachevé ». « Le jeune dieu renonce à lui adresser en vain de tendres propos et, poussé par l’Amour lui-même, il suit le spas de la nymphe en redoublant de vitesse ». Sur le point d’être rattrapée, Daphné appelle au secours son père, qui la sauve en la transformant en laurier.  
L’histoire de Daphné et Apollon dans les Métamorphoses d’Ovide

(J’ai résumé les passages qui ne sont pas entre guillemets ; pour le reste, j’ai suivi la traduction de Georges Lafaye dans l’édition Folio Classique)

Apollon a traité avec mépris Cupidon, le dieu de l’amour, qui prétendait faire usage de son arc. Vexé, celui-ci se venge en décochant deux flèches : « l’une chasse l’amour, l’autre le fait naître ». La dernière atteint le dieu Apollon, le transperce jusqu’à la moelle, et la première blesse la nymphe Daphné, fille de la Terre et du fleuve Pénée. Apollon « aime aussitôt ; la nymphe fuit jusqu’au nom d’amante ».

Daphné vit dans la forêt. Beaucoup de prétendants la demandent « mais elle, dédaignant toutes les demandes, se refusant au joug d’un époux, parcourt les solitudes des bois ». Elle ne s’intéresse ni à l’amour ni au mariage, malgré l’insistance de son père à ce qu’elle trouve un époux et lui donne des petits-enfants. 

Mais Apollon est empli d’amour. Il aime. « Il a vu Daphné, veut s’unir à elle. Comme le chaume léger s’embrase, après qu’on a moissonné les épis, comme une haie se consume au feu d’une torche qu’un voyageur, par hasard, en a trop approchée ou qu’il y a laissée, quand le jour paraissait déjà ; ainsi le dieu s’est enflammé ; ainsi il brûle jusqu’au fond de son cœur et nourrit d’espoir un amour stérile. » Apollon admire Daphné mais elle, « elle fuit, plus rapide que la brise légère ». Apollon tente de la rappeler par de douces paroles, mais « la fille du Pénée, continuant sa course éperdue, a fui et l’a laissé là, lui et son discours inachevé ». « Le jeune dieu renonce à lui adresser en vain de tendres propos et, poussé par l’Amour lui-même, il suit le spas de la nymphe en redoublant de vitesse ». Sur le point d’être rattrapée, Daphné appelle au secours son père, qui la sauve en la transformant en laurier.  

Pour jeudi 26 mars :  

1) En te rappelant l’analyse du texte faite en classe et en citant précisément des passages de l’extrait des Métamorphoses, explique comment Ovide réussit à donner à voir le processus de la métamorphose de Daphné. 

2) A ton avis, la sculpture du Bernin est-elle fidèle au texte d’Ovide ? Explique et justifie ta réponse. 
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Correction du travail personnel

1) En te rappelant l’analyse du texte faite en classe et en citant précisément des passages de l’extrait des Métamorphoses, explique comment Ovide réussit à donner à voir le processus de la métamorphose de Daphné. 
Ovide réussit à donner à voir le processus de la métamorphose de Daphné surtout dans le deuxième paragraphe où il fait se côtoyer le champ lexical des parties du corps (qui caractérisent la nymphe avant sa transformation) et celui de la végétation (qui indiquent l’apparence de Daphné une fois qu’elle a été métamorphosée) : ainsi, la « souple poitrine » (l.10), « ses cheveux » (l.11), « ses bras » (l.12), « ses pieds » (l.13), « sa tête » (l.15) deviennent en quelques lignes « une mince écorce » (l.10), un « feuillage » (l.12), des « rameaux » (l.12), des « racines » (l.14) et « la cime d’un arbre » (l.14). Ovide recourt à une description comparée pour mettre en scène la métamorphose de celle que pourchassait Apollon.

De plus, le lecteur comprend la rapidité de ce changement grâce aux notations de rapidité qui traversent le texte. Le paragraphe commence par la location adverbiale « à peine » (l.8) qui suggère l’extrême célérité de l’exécution de la prière, et continue avec la référence à un instant précédent « tout à l’heure si rapides » (l.13). En outre, les verbes sont conjugués au présent de l’indicatif : ils nous donnent à imaginer des actions comme si nous étions présents pour les observer. Leur succession évoque la vitesse et le mouvement: « entoure » (l.10), « s’allongent, se changent » (l.11), « adhèrent » (l.13).    

2) A ton avis, la sculpture du Bernin est-elle fidèle au texte d’Ovide ? Explique et justifie ta réponse. 

L’œuvre du Bernin, exécutée à Rome entre 1623 et 1625, illustre fidèlement le récit d’Ovide. Le plus difficile pour le sculpteur a sans doute été de traduire dans le marbre l’instantanéité de la métamorphose, un processus qui n’est ni un état, ni un résultat mais un devenir. De fait, Le Bernin est parvenu à figer dans un seul geste une succession temporelle : le vêtement flottant d’Apollon ainsi que les cheveux dénoués de la nymphe évoquent la poursuite et le souffle des vents ; la bouche entrouverte de Daphné semble encore appeler son père, le Pénée ; un pied et un bras sont déjà pris par le feuillage, tandis que l’écorce enserre en partie son corps. 

L’œuvre est composée pour donner à voir à la fois l’immobilité et le mouvement. Les cheveux du dieu et ceux de la nymphe, prolongés par le feuillage des mains levées, forment une ligne oblique reprise par l’alignement des bras et, plus bas, par celui des jambes et de l’écorce. Tous deux paraissent liés par ces lignes. Mais dans le même temps, leur séparation est irrémédiable : l’écorce s’immisce entre leurs corps, interdisant désormais tout contact. Tandis que la nymphe, bras levé, semble se soulever, mu par la poussée verticale des racines, le dieu lui, bras tendu vers le bas, est brutalement rabattu en arrière et vers le sol.

Enfin, on est frappé par l’expression du visage de daphné, où se lisent terreur et soulagement.  
Quelques sites Internet pour observer des tableaux de métamorphoses
www.louvre.edu
Va et clique sur « aperçu du site », puis « dictionnaire des thèmes », puis « mythologie ».

Choisis ces lettres de l’alphabet et tu trouveras Acis et Galatée, Daphné, Europe, Narcisse et Pan.

www.adlitteram.free.fr/images_ovide/index.htm 

Tu trouveras 10 gravures de 1757 illustrant les Métamorphoses écrites par Ovide. Il te suffit de cliquer sur l’une d’entre elles puis les autres s’affichent en plus gros.

www.google.images 

Au fur et à mesure que nous découvrirons en classe des personnages métamorphosés, tu pourras entrer leur nom sur ce site qui en cherchera pour toi des représentations.

Alors, qu’est-ce qui te fait le plus imaginer, rêver : les textes d’Ovide ou les illustrations que tu as trouvées ? 
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www.louvre.edu
Va et clique sur « aperçu du site », puis « dictionnaire des thèmes », puis « mythologie ».

Choisis ces lettres de l’alphabet et tu trouveras Acis et Galatée, Daphné, Europe, Narcisse et Pan.

www.adlitteram.free.fr/images_ovide/index.htm 

Tu trouveras 10 gravures de 1757 illustrant les Métamorphoses écrites par Ovide. Il te suffit de cliquer sur l’une d’entre elles puis les autres s’affichent en plus gros.

www.google.images 

Au fur et à mesure que nous découvrirons en classe des personnages métamorphosés, tu pourras entrer leur nom sur ce site qui en cherchera pour toi des représentations.

Alors, qu’est-ce qui te fait le plus imaginer, rêver : les textes d’Ovide ou les illustrations que tu as trouvées ? 

Quelques sites Internet pour observer des tableaux de métamorphoses
www.louvre.edu
Va et clique sur « aperçu du site », puis « dictionnaire des thèmes », puis « mythologie ».

Choisis ces lettres de l’alphabet et tu trouveras Acis et Galatée, Daphné, Europe, Narcisse et Pan.

www.adlitteram.free.fr/images_ovide/index.htm 

Tu trouveras 10 gravures de 1757 illustrant les Métamorphoses écrites par Ovide. Il te suffit de cliquer sur l’une d’entre elles puis les autres s’affichent en plus gros.

www.google.images 

Au fur et à mesure que nous découvrirons en classe des personnages métamorphosés, tu pourras entrer leur nom sur ce site qui en cherchera pour toi des représentations.

Alors, qu’est-ce qui te fait le plus imaginer, rêver : les textes d’Ovide ou les illustrations que tu as trouvées ? 
Séance 3 : Comment peut-on dire la métamorphose ? (langue/écriture)
 (1h)
1. Le champ lexical de la métamorphose 
Cygnus
Cygnus, après avoir abandonné le pouvoir – car il avait été le roi des peuples de Ligurie et de grandes cités- avait fait retentir de ses plaintes les rives verdoyantes et le lit du fleuve Eridan ; soudain, sa voix s’affaiblit, des plumes blanches cachent ses cheveux, son cou s’allonge, à distance de sa poitrine, ses doigts rougissent et des membranes les relient, un plumage vêt ses flancs, sa bouche est pourvue d’un bec sans pointe. Cygnus devient un oiseau nouveau. (II)

Reproduis ce tableau et relève les mots et expressions qui expriment la métamorphose de Cygnus dans le texte ci-dessus.

Lors de la correction, j’insiste fortement sur l’importance de la compréhension de la consigne avant le début du travail : souvent, les exercices sont ratés parce que les élèves n’appliquent pas précisément la consigne. Tout au long de la séquence, j’analyse les consignes avec les élèves. 

	
	forme
	matière
	couleur
	son

	voix
	
	
	
	s’affaiblit

	cheveux
	
	plumes
	blanches
	

	cou
	s’allonge
	
	
	

	doigts
	des membranes les relient
	
	rougissent
	

	flancs
	
	un plumage
	
	

	bouche
	pourvue d’un bec sans pointe
	
	
	


2. Les verbes de la transformation

Exercice 1 :

Voici plusieurs verbes de transformation : se gonfler, se réduire, maigrir, augmenter, diminuer, s’enfler, grossir, se lester, se rapetisser, grandir, s’élargir, épaissir, rétrécir.

Reproduis le tableau ci-dessous en le complétant avec les verbes ci-dessus. 

	
	augmentation
	diminution

	taille
	augmenter, grandir
	diminuer, rapetisser, rétrécir

	volume
	se gonfler, s’enfler, s’élargir
	se réduire

	poids
	grossir, épaissir 
	se lester, maigrir


Exercice 2 :

Les paysans lyciens

Leur voix aussi maintenant est rauque, et leur cou, qui se gonfle d’air, enfle ; leurs injures mêmes élargissent leur grande bouche béante. Leur dos touche leur tête, et leur cou semble avoir été coupé ; leur échine verdit. Leur ventre, la partie la plus considérable de leur corps, blanchit. Et, dans les gouffres fangeux, ils sautent maintenant, bêtes nouvelles : ce sont… 

Ce texte raconte la métamorphose des méchants paysans de Lycie qui avaient empêché une déesse de boire de l’eau dans leur étang. 

1. En quoi ces paysans sont-ils métamorphosés ? A toi de compléter la dernière phrase.

2. Souligne en rouge d’un trait les verbes qui traduisent un agrandissement.

3. Souligne en rouge de deux traits les verbes qui expriment un changement de couleur.

Lors de la correction, je lis l’épisode entier dans la traduction de Frédéric Le Blay
.

Les paysans lyciens

Leur voix aussi maintenant est rauque, et leur cou, qui se gonfle d’air, enfle ; leurs injures mêmes élargissent leur grande bouche béante. Leur dos touche leur tête, et leur cou semble avoir été coupé ; leur échine verdit. Leur ventre, la partie la plus considérable de leur corps, blanchit. Et, dans les gouffres fangeux, ils sautent maintenant, bêtes nouvelles : ce sont des grenouilles.

Exercice 3: la métamorphose de l’adjectif en verbe.

Trouve le verbe composé à partir de chacun des adjectifs suivants : mou, grand, petit, large, tendre, souple, rond, gros, maigre, amaigri, mince, aminci, vert, jaune, nouveau, tendu, fort, faible, dur.

Correction : mollir/ ramollir/ se ramollir ; grandir/ s’agrandir ; élargir/ s’élargir ; attendrir ; assouplir/ s’assouplir ; arrondir/ s’arrondir ; grossir ; maigrir ; mincir ; amincir ; verdir ; jaunir ; renouveler ; tendre ; forcir ; faiblir ; durcir 

4. Ecriture

Rédige un court récit (entre 20 et 30 lignes) qui expliquera au lecteur pourquoi un homme a été transformé en hibou. Le hibou est dans l’antiquité un animal qui apporte les mauvaises nouvelles. 
Consignes d’écriture 

Tu écriras le récit à la troisième personne du singulier.

Tu emploieras les temps du passé avec leurs valeurs habituelles:

· l’imparfait pour décrire le décor, pour faire le portrait des personnages, pour préciser les actions habituelles

· le passé simple pour raconter des actions de premier plan, des faits qui se déclenchent soudainement, des actions qui s’enchaînent ou qui s’opposent

Tu respecteras la structure du récit, ce que nous avons appelé le schéma narratif, sans oublier aucune étape, notamment la situation finale.

Ton récit comportera deux personnages, trois au maximum.

Tu insisteras sur la métamorphose de l’homme en hibou.

Tu veilleras à écrire sans faute (utilise ton dictionnaire !), à vérifier les terminaisons du passé simple et de l’imparfait, à disposer en plusieurs paragraphes, à ponctuer attentivement ton texte.

Pour lundi 30 mars : finir ce récit

Correction : lectures de quelques textes réussis et de la Métamorphose d’Ascalaphus en hibou (livre V, 539sqq ; Folio Classique p.183-184)
Séance 3, Le champ lexical de la métamorphose 

Cygnus

Cygnus, après avoir abandonné le pouvoir – car il avait été le roi des peuples de Ligurie et de grandes cités- avait fait retentir de ses plaintes les rives verdoyantes et le lit du fleuve Eridan ; soudain, sa voix s’affaiblit, des plumes blanches cachent ses cheveux, son cou s’allonge, à distance de sa poitrine, ses doigts rougissent et des membranes les relient, un plumage vêt ses flancs, sa bouche est pourvue d’un bec sans pointe. Cygnus devient un oiseau nouveau. (II)

Reproduis ce tableau et relève les mots et expressions qui expriment la métamorphose de Cygnus dans le texte ci-dessus.

	
	forme
	matière
	couleur
	son

	voix
	
	
	
	

	cheveux
	
	
	
	

	cou
	
	
	
	

	doigts
	
	
	
	

	flancs
	
	
	
	

	bouche
	
	
	
	


Séance3, Les verbes de la transformation

Exercice 1 :

Voici plusieurs verbes de transformation : se gonfler, se réduire, maigrir, augmenter, diminuer, s’enfler, grossir, se lester, se rapetisser, grandir, s’élargir, épaissir, rétrécir.

Reproduis le tableau ci-dessous en le complétant avec les verbes ci-dessus. 

	
	augmentation
	diminution

	taille
	
	

	volume
	
	

	poids
	
	


Exercice 2 :

Les paysans lyciens

Leur voix aussi maintenant est rauque, et leur cou, qui se gonfle d’air, enfle ; leurs injures mêmes élargissent leur grande bouche béante. Leur dos touche leur tête, et leur cou semble avoir été coupé ; leur échine verdit. Leur ventre, la partie la plus considérable de leur corps, blanchit. Et, dans les gouffres fangeux, ils sautent maintenant, bêtes nouvelles : ce sont… 

Ce texte raconte la métamorphose des méchants paysans de Lycie qui avaient empêché une déesse de boire de l’eau dans leur étang. 

5. En quoi ces paysans sont-ils métamorphosés ? A toi de compléter la dernière phrase.

6. Souligne en rouge d’un trait les verbes qui traduisent un agrandissement.

7. Souligne en rouge de deux traits les verbes qui expriment un changement de couleur.

Exercice 3: la métamorphose de l’adjectif en verbe.

Trouve le verbe composé à partir de chacun des adjectifs suivants : mou, grand, petit, large, tendre, souple, rond, gros, maigre, amaigri, mince, aminci, vert, jaune, nouveau, tendu, fort, faible, dur.

Séance 3, Ecriture

Rédige un court récit (entre 20 et 30 lignes) qui expliquera au lecteur pourquoi un homme a été transformé en hibou. Le hibou est dans l’antiquité un animal qui apporte les mauvaises nouvelles. 

Consignes d’écriture 

Tu écriras le récit à la troisième personne du singulier.

Tu emploieras les temps du passé avec leurs valeurs habituelles:

· l’imparfait pour décrire le décor, pour faire le portrait des personnages, pour préciser les actions habituelles

· le passé simple pour raconter des actions de premier plan, des faits qui se déclenchent soudainement, des actions qui s’enchaînent ou qui s’opposent

Tu respecteras la structure du récit, ce que nous avons appelé le schéma narratif, sans oublier aucune étape, notamment la situation finale.

Ton récit comportera deux personnages, trois au maximum.

Tu insisteras sur la métamorphose de l’homme en hibou.

Tu veilleras à écrire sans faute (utilise ton dictionnaire !), à vérifier les terminaisons du passé simple et de l’imparfait, à disposer en plusieurs paragraphes, à ponctuer attentivement ton texte.

Séance 3, Ecriture

Rédige un court récit (entre 20 et 30 lignes) qui expliquera au lecteur pourquoi un homme a été transformé en hibou. Le hibou est dans l’antiquité un animal qui apporte les mauvaises nouvelles. 

Consignes d’écriture 

Tu écriras le récit à la troisième personne du singulier.

Tu emploieras les temps du passé avec leurs valeurs habituelles:

· l’imparfait pour décrire le décor, pour faire le portrait des personnages, pour préciser les actions habituelles

· le passé simple pour raconter des actions de premier plan, des faits qui se déclenchent soudainement, des actions qui s’enchaînent ou qui s’opposent

Tu respecteras la structure du récit, ce que nous avons appelé le schéma narratif, sans oublier aucune étape, notamment la situation finale.

Ton récit comportera deux personnages, trois au maximum.

Tu insisteras sur la métamorphose de l’homme en hibou.

Tu veilleras à écrire sans faute (utilise ton dictionnaire !), à vérifier les terminaisons du passé simple et de l’imparfait, à disposer en plusieurs paragraphes, à ponctuer attentivement ton texte.

Séance 3, Ecriture

Rédige un court récit (entre 20 et 30 lignes) qui expliquera au lecteur pourquoi un homme a été transformé en hibou. Le hibou est dans l’antiquité un animal qui apporte les mauvaises nouvelles. 

Consignes d’écriture 

Tu écriras le récit à la troisième personne du singulier.

Tu emploieras les temps du passé avec leurs valeurs habituelles:

· l’imparfait pour décrire le décor, pour faire le portrait des personnages, pour préciser les actions habituelles

· le passé simple pour raconter des actions de premier plan, des faits qui se déclenchent soudainement, des actions qui s’enchaînent ou qui s’opposent

Tu respecteras la structure du récit, ce que nous avons appelé le schéma narratif, sans oublier aucune étape, notamment la situation finale.

Ton récit comportera deux personnages, trois au maximum.

Tu insisteras sur la métamorphose de l’homme en hibou.

Tu veilleras à écrire sans faute (utilise ton dictionnaire !), à vérifier les terminaisons du passé simple et de l’imparfait, à disposer en plusieurs paragraphes, à ponctuer attentivement ton texte.
Proposition de correction pour la rédaction

Consigne 

Rédige un court récit (entre 20 et 30 lignes) qui expliquera au lecteur pourquoi un homme a été transformé en hibou. Le hibou est dans l’antiquité un animal qui apporte les mauvaises nouvelles. 

La Métamorphose d’Ascalaphus en hibou dans Les Métamorphoses d’Ovide (livre V, 539sqq ; Folio Classique p.183-184)

Cérès persiste à vouloir ramener sa fille des enfers, mais les destins s’y opposent, car la jeune fille avait rompu le jeûne : innocemment, tandis qu’elle se promenait à travers les jardins bien cultivés, elle avait cueilli à un arbre courbé sous ses fruits une grenade, elle avait retiré sept grains de la pâle écorce et les avait pressés contre ses lèvres. Personne ne le vit, sinon Ascalaphus, qu’autrefois, dit-on, Orphné, une des nymphes les plus célèbres de l’Averne, avait conçu de ses amours avec l’Achéron et enfanté sous de noirs ombrages. Il vit, et par une cruelle dénonciation, il empêcha le retour sur la terre.

La reine de l’Erèbe gémit ; elle changea le témoin en un oiseau sinistre et sur sa tête, qu’elle arrosa de l’eau du Phlégéthon, elle fit apparaître un bec, des plumes et des yeux énormes. Dépouillé de sa forme première, il s’enveloppe d’ailes roussâtres ; sa tête grossit ; ses ongles s’allongent et se recourbent ; il peut à peine mouvoir ses plumes qui ont poussé sur ses bras engourdis ; il devient un vilain oiseau, messager des malheurs qui approchent, un lourd hibou, présage funeste pour les mortels.

S’il avait été un élève de 6ème 2, Ovide aurait-il eu une bonne note à cette rédaction ? Nous allons vérifier qu’il a bien appliqué les consignes d’écriture de l’exercice. 

1. Le récit est-il écrit à la troisième personne du singulier ? Souligne les pronoms personnels qui le prouvent en jaune.

2. Ovide a-t-il employé les temps du passé avec leurs valeurs habituelles ? Souligne en rouge les verbes à l’imparfait, encadre en rouge les verbes conjugués au passé simple. Quels verbes conjugués reste-t-il ? A quel temps sont-ils conjugués ? Quelle est la valeur de ce temps ?  
3. Ce récit suit-il un schéma narratif ? Schématise-le et fais les observations nécessaires. 

4. Ce récit comporte-t-il deux personnages, trois au maximum ? Cite-les et précise leurs relations familiales. 
5. Comment Ovide a-t-il insisté sur la métamorphose de l’homme en hibou ? En te servant des exercices de la séance 3, invente et complète un tableau avec des entrées et des citations qui le prouvent. 
Séance 4 : Pour quelles raisons les dieux des Métamorphoses recourent-ils aux métamorphoses dans les histoires d’amour ? (analyse de l’image fixe/ lecture de textes littéraires) (2h)

1. Réponse collégiale à partir des extraits précédemment découverts

2. G.T. extraits à choisir
Une métamorphose comme solution intermédiaire entre la douleur et la mort : Cyparissus (Folio
 p.324-325), Hyacinthe ou Adonis

Une métamorphose comme récompense : Céyx et Alcyone, Thétys ou Esaque (Folio p.378-379) 

Une métamorphose comme punition : les Propétides (Folio p.328-329)
(Cette année, je choisis les épisodes de Cyparissus, Esaque et des Propétides. )

2 extraits que je lis ou raconte avec 2 consignes d’écoute (écouter pour être capable de redire oralement ce récit + écouter pour repérer les métamorphoses), 1 que les élèves lisent 
à la fin de chaque lecture, déploiement du texte puis éléments de réponse oraux à la question-titre de la séance avec prise de notes au tableau
après les trois lectures, écrit individuel de synthèse pour répondre à la question 
oral collectif de correction 

3. Episode d’Atalante et Hippomène (compréhension de texte)
Questions de compréhension à distribuer 

Le temps qui reste en fin de séance est employé à ce que chacun réponde à autant de questions que possible. Le travail personnel consiste à travailler 20 minutes par soir pour répondre aux questions. J’explique aux élèves que l’important n’est pas de tout faire mais de travailler sérieusement : chacun avance et progresse à son rythme. Lors de la séance suivante, nous corrigeons et terminons à l’oral de répondre aux questions que personne n’avait eu le temps de traiter. 

Pour la prochaine séance : 20 minutes d’explication de texte par jour

Evaluation intermédiaire 
Je change de contenu. Au lieu de proposer en évaluation intermédiaire un exercice d’explication de texte guidée à partir de l’épisode de Narcisse
, je préfère procéder à un contrôle des connaissances et m’assurer de l’acquisition de la notion complexe de métamorphose.
La course d’Atalante et Hippomène

Les Métamorphoses, Ovide, livre X (Folio p.340-347)

Réponds à ces questions de manière rédigée et justifiée afin de t’assurer une bonne compréhension de l’histoire qui arriva, un jour, à Atalante et Hippomène, et de découvrir pour quelle raison une déesse a recouru à la métamorphose dans cette histoire d’amour.

Page 340

1. Qui remplace le pronom personnel «elle » ?

2. Quels animaux cherche-t-elle à capturer et au contraire, de quels animaux se méfie-t-elle ?

3. A qui s’adresse-t-elle ?

4. De quels animaux lui conseille-t-elle de s’éloigner et pourquoi ? Par quelle périphrase désigne-t-elle ces animaux ? 

5. Pourquoi va-t-elle lui raconter l’histoire d’Atalante et d’Hippomène ?

Page 341

1. A quel sport Atalante est-elle plus forte que tous ?

2. Que demande-t-elle un jour à un oracle ?

3. Quelle est la réponse de ce dernier ?

4. Quelles conséquences en tire Atalante ?

5. Au début, que pense Hippomène de ceux qui défient la jeune femme ?

6. Pourquoi change-t-il subitement d’avis ?
Page 342

1. Dans le passage qui décrit la course d’Atalante, relève le champ lexical des couleurs et celui du portrait de la jeune femme.

2. Quels sont les arguments qu’Hippomène avance pour convaincre Atalante de courir contre lui ?

Page 343

1. Atalante hésite à courir contre Hippomène car elle sait qu’elle est la plus forte et ne veut pas voir mourir le jeune homme. Quelles sont les six raisons qu’elle invoque pour rejeter le défi ?  

2. En vérité, à quel sentiment Atalante est-elle en train de succomber ?

3. De qui Hippomène demande-t-il l’aide avant de s’élancer dans la course ?

Page 344

1. La déesse décide-t-elle de venir en aide à Hippomène ? Si oui, comment ?

2. Qu’est-ce qui donne le signal du départ de la course ?

3. Relève tous les mots qui évoquent l’endroit où la course se déroule. Quel champ lexical forment-ils ? 

4. Pourquoi Atalante prend-elle plaisir à entendre les encouragements proférés à l’attention d’Hippomène ?

5. La ruse de la déesse et d’Hippomène fonctionne-t-elle les deux premières fois ?

Page 345

1. Comment la déesse intervient-elle pour faire triompher la ruse ?

2. Atalante finit-elle par épouser Hippomène ?

3. Pourquoi la déesse se met-elle en colère contre Hippomène ?

4. Un jour, où s’arrêtent Atalante et Hippomène ? 
5. Pourquoi ce lieu est-il sacré ?
6. Pourquoi Hippomène le souille-t-il ?

Page 346

1. Quelle punition envisage la mère des dieux pour se venger de l’offense ?

2. Quelle punition décide-t-elle finalement d’appliquer ?

3. Reproduis et complète le tableau ci-dessous afin de récapituler la métamorphose d’Atalante et Hippomène en… Mais en quoi sont-ils métamorphosés ?

	
	forme
	matière
	couleur
	son       
	sentiment

	cou
	
	
	
	
	

	doigts
	
	
	
	
	

	épaules
	
	
	
	
	

	corps
	
	
	
	
	

	regards
	
	
	
	
	

	paroles
	
	
	
	
	

	habitation
	
	
	
	
	

	dents
	
	
	
	
	


4. Lorsqu’Adonis se retrouve seul, un sanglier surgit devant lui, apeuré par ses chiens. Que fait-il ?

5. Comment réagit le sanglier ? 

6. Comment la déesse est-elle mise au courant ?

Page 347

1. Comment la déesse décide-t-elle d’immortaliser le jeune homme ? 

Contrôle d’apprentissage des cours en français (séquence 6)

NOM, Prénom :………………..

Toutes tes réponses seront rédigées, sauf mention contraire. Tu t’efforceras d’écrire sans faute : tu y parviendras en te relisant attentivement en pensant aux règles de grammaire que nous avons déjà travaillées. 
1. Qu’est-ce qu’une métamorphose ? Définis ce mot de manière très précise, en utilisant notamment les exemples exploités en classe. (2 pts)

2. Qui sont Daphné et Apollon ? Pourquoi et en quoi Daphné est-elle métamorphosée ? (2 pts)

3. Qu’est-ce qu’un champ lexical ? Explique ce dont il s’agit puis donne un exemple en rapport avec la métamorphose de Cygnus. (2 pts)

4. Définis les mots suivants (tu n’as pas besoin de rédiger de phrases complètes) : effleurer, la torpeur, l’écorce, un rameau, adhérer, la cime, palpiter, verdir, une membrane, fangeux. (5 pts)

5. En quoi sont métamorphosés les paysans lyciens ? (1 pt)

6. Donne 6 verbes qui expriment une augmentation, un agrandissement (de taille, de volume, de poids). (3 pts)

7. En quoi et pourquoi Ascalaphus est-il métamorphosé ? (1 pt)

8. En quoi et pourquoi Cyparissus est-il métamorphosé ? (1 pt)
9. En quoi et pourquoi Esaque est-il métamorphosé ? (1 pt)

10. En quoi et pourquoi les Propétides sont-elles métamorphosées ? (1 pt)

11. En quoi et pourquoi Adonis est-il métamorphosé ? (1 pt) 

Contrôle d’apprentissage des cours en français (séquence 6)

NOM, Prénom :………………..

Toutes tes réponses seront rédigées, sauf mention contraire. Tu t’efforceras d’écrire sans faute : tu y parviendras en te relisant attentivement en pensant aux règles de grammaire que nous avons déjà travaillées. 

1. Qu’est-ce qu’une métamorphose ? Définis ce mot de manière très précise, en utilisant notamment les exemples exploités en classe. (2 pts)

2.  Qui sont Daphné et Apollon ? Pourquoi et en quoi Daphné est-elle métamorphosée ? (2 pts)

3. Qu’est-ce qu’un champ lexical ? Explique ce dont il s’agit puis donne un exemple en rapport avec la métamorphose de Cygnus. (2 pts)

4. Définis les mots suivants (tu n’as pas besoin de rédiger de phrases complètes) : effleurer, la torpeur, l’écorce, un rameau, adhérer, la cime, palpiter, verdir, une membrane, fangeux. (5 pts)

5. En quoi sont métamorphosés les paysans lyciens ? (1 pt)

6. Donne 6 verbes qui expriment une augmentation, un agrandissement (de taille, de volume, de poids). (3 pts)

7. En quoi et pourquoi Ascalaphus est-il métamorphosé ? (1 pt)

8. En quoi et pourquoi Cyparissus est-il métamorphosé ? (1 pt)

9. En quoi et pourquoi Esaque est-il métamorphosé ? (1 pt)

10. En quoi et pourquoi les Propétides sont-elles métamorphosées ? (1 pt)

11. En quoi et pourquoi Adonis est-il métamorphosé ? (1 pt) 

Séance 5 : Comment peut-on comprendre seul(e) une image ? (image fixe/langue) (2h)
Support projeté : 3 versions de La course d’Atalante et Hippomène par Rusconi, Guido, Hallé

Chaque élève choisit la représentation qu’il préfère.

Que vois-tu sur ce tableau ? Comment comprends-tu ce qu’il nous raconte ? (écrit)
1. Repérer les lignes de construction (exercice 1)
 
2. Décrire les formes (exercice 2)
3. Reconnaître les couleurs exactes (exercice 3) 

4. Accorder les adjectifs de couleur 
· Citer quelques exemples des Métamorphoses 
« le buis toujours vert », « le laurier-tin aux baies noirâtres », « arbousiers chargés de fruits rouges » (Orphée, p.323
), « une couleur verte » (Cyparissus, p.325), « des lys dressant leurs jaunes étamines », « une fleur apparaît, qui ressemblerait au lys, si elle n’était pas vermeille et le lys, argenté » (Hyacinthe, p.327)
· Rappeler la règle

En général, les adjectifs de couleur prennent un –s au pluriel (blancs, rouges, noirs).

Mais ceux qui viennent d’un nom employé comme adjectif restent invariables (des chaussures orange, marron, prune…) sauf pour « rose » (des joues roses). Les adjectifs accompagnés d’un nom ou d’un autre adjectif restent également invariables (une chevelure noir d’ébène, des rideaux bleu clair…).

· Proposer un exercice d’application

Accorde au pluriel les adjectifs de couleur entre parenthèses.

Elle a mis une nappe blanche à carreaux (rouge) et (orange).

Dans un vase, des fleurs (jaune) et (rose) s’épanouissaient.

Elle a disposé des serviettes (rouge sombre) sur des assiettes (blanc crème) et a choisi des plats (violet) et (aubergine).

Des carafes (vert d’eau) complétaient le tout. 

5. Exprimer l’intensité de la lumière (exercice 4)
Exercice global : 
Reprends le tableau de L’Enlèvement d’Europe par François Boucher et décris-le avec précision. Explique à la classe en quoi cette œuvre te plaît ou te déplaît. Pour formuler ton point de vue, tu peux t’exprimer sur la scène représentée, les formes, les couleurs, la lumière…  

Aide : Pour décrire précisément le tableau, tu peux :
· situer les éléments dans l’espace

· décrire les couleurs, la lumière, les formes

· décrire les mouvements

Comprendre seul(e) une image

Exercice 1

a) Relie chaque mot à sa définition

	mot
	définition

	arrière-plan
	segment de droite qui joint 2 angles opposés

	premier plan
	art de représenter les objets en 3 dimensions sur une surface plane

	diagonale
	plan d’une perspective le plus éloigné du spectateur

	oblique
	ligne qui s’écarte de la direction droite

	perspective
	plan d’une perspective le plus proche du spectateur


b) Utilise trois des verbes suivants dans une phrase qui mette en valeur son sens et porte sur la représentation de la course d’Hippomène et Atalante que tu as choisie : dominer, surplomber, dépasser, cacher, pointer, encadrer. 

Exercice 2

a) En t’aidant d’un dictionnaire ou de ton manuel de mathématiques, classe en deux colonnes les formes planes et les formes en volume : cercle, sphère, carré, rectangle, triangle, cône, cube, losange, pyramide, ellipse, ovale, globe, cylindre.

b) Utilise au moins deux de ces mots pour évoquer un des éléments de l’illustration que tu as choisie. 

Exercice 3

a) Classe ces couleurs dans le tableau ci-dessous : brun, vermillon, or, citron, émeraude, ciel, sang, olive, marine, écarlate, outremer, amande, mousse, paille, brique, café au lait, ciel, nuit, rouille, bordeaux, fauve, azur, pourpre, havane, soufre, rubis, pervenche, cerise.

	rouge
	vert
	bleu
	marron
	jaune

	
	
	
	
	


b) Sélectionne les couleurs qui conviennent au tableau de la course d’Hippomène que tu as choisi.
Exercice 4

a) Classe en deux colonnes ces adjectifs selon qu’ils caractérisent une lumière vive ou une lumière pâle : éclatante, blafarde, flamboyante, crue, discrète, tamisée, éblouissante, diffuse, douce, voilée, aveuglante, moirée. 

b) Choisis 4 de ces adjectifs ; emploie chacun d’eux dans une phrase qui mettra en valeur son sens et se rapportera au tableau que tu as choisi. 

Séance 6 : Peut-on lire une histoire d’amour des Métamorphoses d’une seule et unique façon ? (2h) (lecture)
1. Episode du rapt d’Europe dans les Métamorphoses
Photocopier Folio p.102-103 « Il dit, et déjà les taureaux, chassés de la montagne […] au gré des vents. » (II, 840 sqq) et numéroter les 42 lignes du texte

Compréhension écrite 

a) Recherche individuelle dans un dictionnaire

Recherche dans le dictionnaire la définition dans leur contexte des mots suivants que tu ne connais pas (pour les mots que tu connais déjà, donne-leur un synonyme) et recopie-la dans ton carnet répertoire afin de la mémoriser. Si le mot est un nom commun, précise s’il est féminin  ou masculin. Quand tu la trouves, indique également l’origine du mot (son étymologie).

Liste de mots à éclaircir : s’acheminer, le rivage, une contrée, avoir coutume de, un sceptre, auguste, le souverain, un dard, ébranler, revêtir, mugir, le gazon, une empreinte, détremper, l’Auster, un fanon, soutenir, une gemme, la face, s’émerveiller, folâtrer, fauve, dissiper, le poitrail, flatter, enlacer, ignorer, par degrés, les flots, une proie, la croupe, un frisson, onduler.

Correction
S’acheminer : se diriger (vient du gaulois camminus, le chemin)
Avoir coutume de : avoir l’habitude de  

Ebranler : faire trembler

Revêtir l’apparence de : prendre l’apparence de

Mugir : émettre un son grave, pousser un cri sourd  (pour un bovin, une vache, un bœuf, un taureau ou un veau) 

Détremper : mouiller complètement
Soutenir que : affirmer que

S’émerveiller : être enchanté, ravi (vient du latin mirabilia, choses qui étonnent)

Folâtrer : jouer de manière gaie
Dissiper : faire disparaître

Flatter : caresser en tapotant
Enlacer : entourer

Ignorer : ne pas savoir (du latin ignorare, ne pas savoir) 
Onduler : bouger en formant de petites vagues

Le rivage : le bord de mer
Un sceptre : le bâton que tient le roi pour montrer qu’il détient l’autorité suprême (du grec skeptron, le bâton) 
Le souverain : le maître (du latin superus, le supérieur)
Un dard : un pique
Le gazon : l’herbe

Un fanon : le pli du cou (de l’allemand Fahne, le drapeau)
L’Auster : un vent
Le poitrail : la poitrine d’un animal
Les flots : la mer
Une contrée : un pays
Une empreinte : une trace laissée par la main ou le pied
Une gemme : une pierre précieuse (du latin gemma, pierre précieuse)  
La face : le visage
La croupe : l’arrière-train d’un animal
Auguste : qui inspire le respect
Fauve : roussâtre, d’un jaune tirant sur le roux
Par degrés : peu à peu
b) Compréhension de texte  (Comment Ovide nous présente-t-il le tableau d’une scène de séduction basée sur la tromperie ?)
Te souviens-tu de ce qu’est une périphrase ? Quelles périphrases rencontres-tu dans ce texte et qui servent-elles à désigner de manière détournée ?

« la fille du puissant roi de cette contrée » = Europe

« les vierges de Tyr » = les amies d’Europe

« le père et souverain des dieux, dont la main est armée de la foudre au triple dard, qui d’un signe de tête ébranle l’univers » = Jupiter

« celle [la couleur] de la neige où aucun pied n’a encore mis sa dure empreinte et que n’a pas détrempée le souffle humide de l’Auster» = blanc immaculé

« la fille d’Agénor » = Europe

A ton avis, pourquoi Ovide aime-t-il employer des périphrases ? Qu’est-ce que cela provoque dans l’imaginaire du lecteur ? 

Relève le champ lexical du corps de Jupiter ; sous quelle forme apparaît-il essentiellement ?
Jupiter se défait de son apparence divine et humaine : « abandonnant son sceptre auguste », « dont la main est armée de la foudre au triple dard », « qui d’un signe de tête ébranle l’univers »
Jupiter prend une apparence animale : « revêt l’apparence d’un taureau », « il mugit », « promène ses belles formes », « son cou est gonflé de muscles », « son fanon pend jusqu’à ses épaules », « ses cornes sont petites », « son front n’a rien de menaçant », « ses yeux rien de redoutable », « une expression de paix règne sur sa face », « sa bouche d’une blancheur sans tache », « son flanc de neige », « son poitrail », « ses cornes », « le dos du taureau », « ses pieds trompeurs », « une corne », « la croupe »

On remarque que si l’apparence est bien animale, le vocabulaire choisi permet souvent de décrire aussi bien un animal qu’un être humain : le lecteur n’oublie pas que sous le taureau se cache le dieu, à la différence d’Europe dupée. 

Quelles sont les couleurs explicites et implicites qui rendent la description de Jupiter métamorphosé en taureau agréable à regarder et fascinante ? 

Couleurs implicites : « le tendre gazon » (vert clair), « des guirlandes fraîches » (vert et roses)
Couleurs explicites : « celle de la neige […] » (blanc immaculé), « une blancheur sans tache », « l’herbe verte », « son flanc de neige », « le sable fauve »

Dans quel décor se trouvent au départ Jupiter et Europe ?

Champ lexical du champ en bord de mer : « le rivage », « le tendre gazon », « des fleurs », « l’herbe verte », « le sable fauve », « le terrain sec du rivage », « la plage »

Par quels sentiments successifs Europe passe-t-elle avant d’accorder sa confiance au taureau ? Relève les phrases qui le prouvent.

La gaieté : « le rivage où la fille du puissant roi de cette contrée avait coutume de jouer »

L’étonnement : « la fille d’Agénor s’émerveille de voir un animal si beau et qui n’a pas l’air de chercher les combats »

La crainte : « elle craint d’abord de le toucher »

La confiance progressive : « bientôt elle s’en approche », « lorsqu’il a peu à peu dissipé la crainte de la jeune fille »

L’amitié : « elle y enlace des guirlandes fraîches »

L’assurance : elle « ose même […] s’asseoir sur le dos du taureau »  

De son côté, que ressent Jupiter au fur et à mesure qu’il gagne la confiance d’Europe ? 
La tranquille assurance de celui qui prépare un coup facile : il «promène ses belles formes sur le tendre gazon »

Il donne une impression de calme, d’apaisement : « son front n’a rien de menaçant, ses yeux rien de redoutable ; une expression de paix règne sur son visage », de douceur : « malgré tant de douceur »

Une joie immense : « son amant est saisi de joie […] il lui baise les mains […] il folâtre, il bondit sur l’herbe verte »

La satisfaction : « il couche son flanc de neige sur le sable fauve »  

La confiance : « il lui présente son poitrail »

Quels sentiments suggère l’entrée des deux personnages dans l’eau ?

La tromperie, la ruse, la perfidie, le machiavélisme, la manipulation : « quittant par degrés le terrain sec du rivage », « ses pieds trompeurs »

La crainte, la peur, la terreur, l’effroi : « sa proie », « effrayée », « agités d’un frisson » 

Champ lexical de la haute mer : « les premiers flots », « en pleine mer », « des vents »

Pensez-vous qu’Ovide a réussi à peindre l’enlèvement d’Europe par Jupiter ?

Travail personnel de postparation

2. Etude comparée de deux représentations iconographiques de l’enlèvement d’Europe (en réinvestissant la séance sur l’analyse de l’image)
Observation attentive du tableau du Lorrain

En quoi ce tableau est-il fidèle au texte d’Ovide ? Quels détails y retrouves-tu ?
Le Lorrain accorde-t-il la première place à l’enlèvement d’Europe ?

Quel paraît-être le centre d’intérêt principal du peintre dans ce tableau ?

Observation attentive du tableau de Boucher en regard de celui du Lorrain
Boucher traite-t-il l’épisode de l’enlèvement d’Europe de la même façon que Le Lorrain ? Compare notamment l’orientation des têtes d’Europe et du taureau. 
Les vêtements d’Europe évoquent-ils l’époque d’Ovide (l’Antiquité) ou celle du peintre (le XVIIème siècle) ? 

Quels éléments ont été ajoutés au texte d’Ovide par Boucher ? Pourquoi ? hommage non seulement à l’épisode de l’enlèvement d’Europe, mais de manière générale à l’art d’Ovide et de ses Métamorphoses + lire Folio p.194-195 (VI, 105 sqq)
Observation conjointe des deux tableaux

Lequel des deux peintres a exprimé la peur d’Europe ? A-t-il copié ou adapté la scène décrite par Ovide ? Explique et justifie ta réponse. 
3. « Ovide, l’inspirateur des artistes », Le Petit Léonard, mai 2008, p.24-27 et « Situer et comprendre les Métamorphoses », Français en séquences, 6ème, Magnard, 2005, p.206 
Pédagogie différenciée selon le niveau de compétences en analyse de documentaire : les questions sont les mêmes pour tous mais j’évalue en fonction des compétences de chacun (une plus grande précision et exhaustivité étant attendue de la part des élèves les plus familiarisés avec l’analyse documentaire)
Distribution du document, accompagné d’un jeu
 d’attribution de la bonne légende à l’œuvre artistique  (Arachné, Actéon, Daphné, Léda)
Ovide, l’inspirateur des artistes

1. De quel magazine est issu le document des pages 1 et 2 ?

2. La source du deuxième document (page 3) est-elle mentionnée ?

3. D’après les titres de ces documents, sur quoi et qui vont-ils nous renseigner ? 

4. Quel est le nom complet d’Ovide ?

5. Comment le surnommait-on ? Pourquoi ?

6. Quand vécut-il et où ?

7. Où a-t-il aimé voyager ? Qu’a-t-il découvert et apprécié là-bas ? 

8. A son retour, quels écrivains romains Ovide rencontre-t-il ?

9. De quoi parlent les livres qu’il commence à écrire ?

10. Pourquoi décide-t-il de rédiger les Métamorphoses ?

11. Que raconte Les Métamorphoses ? De combien de livres se compose cette œuvre ? Combien de vers compte-t-elle ? Combien de mythes y peut-on lire ? 

12. L’Empereur Auguste soutient-il le projet d’Ovide ? Pourquoi ?

13. D’ailleurs, qu’est-ce que le mécénat ?

14. A partir de quand, surtout, les Métamorphoses sont-elles devenues une source d’inspiration pour les artistes ? Pourquoi ? 

Observe désormais les parties non textuelles du document (à l’exception de la fresque de Pompéi, trop sombre).

15. Comment peux-tu les classer en deux groupes ?

16. En utilisant le cours d’analyse de l’image, décris le dessin de Picasso et explique ce qui te plaît ou te déplaît en lui. 
17. Comment Pietro da Cortona peint-il la violence de l’âge de fer ? Sois aussi précis(e) que possible.   

Ovide, l’inspirateur des artistes

1. De quel magazine est issu le document des pages 1 et 2 ?

2. La source du deuxième document (page 3) est-elle mentionnée ?

3. D’après les titres de ces documents, sur quoi et qui vont-ils nous renseigner ? 

4. Quel est le nom complet d’Ovide ?

5. Comment le surnommait-on ? Pourquoi ?

6. Quand vécut-il et où ?

7. Où a-t-il aimé voyager ? Qu’a-t-il découvert et apprécié là-bas ? 

8. A son retour, quels écrivains romains Ovide rencontre-t-il ?

9. De quoi parlent les livres qu’il commence à écrire ?

10. Pourquoi décide-t-il de rédiger les Métamorphoses ?

11. Que raconte Les Métamorphoses ? De combien de livres se compose cette œuvre ? Combien de vers compte-t-elle ? Combien de mythes y peut-on lire ? 

12. L’Empereur Auguste soutient-il le projet d’Ovide ? Pourquoi ?

13. D’ailleurs, qu’est-ce que le mécénat ?

14. A partir de quand, surtout, les Métamorphoses sont-elles devenues une source d’inspiration pour les artistes ? Pourquoi ? 

Observe désormais les parties non textuelles du document (à l’exception de la fresque de Pompéi, trop sombre).

15. Comment peux-tu les classer en deux groupes ?

16. En utilisant le cours d’analyse de l’image, décris le dessin de Picasso et explique ce qui te plaît ou te déplaît en lui. 

17. Comment Pietro da Cortona peint-il la violence de l’âge de fer ? Sois aussi précis(e) que possible.   

Recherche dans le dictionnaire la définition dans leur contexte des mots suivants que tu ne connais pas (pour les mots que tu connais déjà, donne-leur un synonyme) et recopie-la dans ton carnet répertoire afin de la mémoriser. Si le mot est un nom commun, précise s’il est féminin  ou masculin. Quand tu la trouves, indique également l’origine du mot (son étymologie).

Liste de mots à éclaircir : s’acheminer, le rivage, une contrée, avoir coutume de, un sceptre, auguste, le souverain, un dard, ébranler, revêtir, mugir, le gazon, une empreinte, détremper, l’Auster, un fanon, soutenir, une gemme, la face, s’émerveiller, folâtrer, fauve, dissiper, le poitrail, flatter, enlacer, ignorer, par degrés, les flots, une proie, la croupe, un frisson, onduler.

Correction des recherches de vocabulaire
Ces mots sont désormais à connaître !
S’acheminer : se diriger (vient du gaulois camminus, le chemin)

Avoir coutume de : avoir l’habitude de  

Ebranler : faire trembler

Revêtir l’apparence de : prendre l’apparence de

Mugir : émettre un son grave, pousser un cri sourd  (pour un bovin, une vache, un bœuf, un taureau ou un veau) 

Détremper : mouiller complètement

Soutenir que : affirmer que

S’émerveiller : être enchanté, ravi (vient du latin mirabilia, choses qui étonnent)

Folâtrer : jouer de manière gaie

Dissiper : faire disparaître

Flatter : caresser en tapotant

Enlacer : entourer

Ignorer : ne pas savoir (du latin ignorare, ne pas savoir) 

Onduler : bouger en formant de petites vagues

Le rivage : le bord de mer

Un sceptre : le bâton que tient le roi pour montrer qu’il détient l’autorité suprême (du grec skeptron, le bâton) 

Le souverain : le maître (du latin superus, le supérieur)

Un dard : un pique

Le gazon : l’herbe

Un fanon : le pli du cou (de l’allemand Fahne, le drapeau)

L’Auster : un vent

Le poitrail : la poitrine d’un animal

Les flots : la mer

Une contrée : un pays

Une empreinte : une trace laissée par la main ou le pied

Une gemme : une pierre précieuse (du latin gemma, pierre précieuse)  

La face : le visage

La croupe : l’arrière-train d’un animal

Auguste : qui inspire le respect

Fauve : roussâtre, d’un jaune tirant sur le roux

Par degrés : peu à peu

Séance 7 : Différencier proposition indépendante, principale et subordonnée (langue) (1h)

1. Repérage des sujets et verbes conjugués dans des phrases extraites des Métamorphoses afin de distinguer phrase et proposition, et de déployer la notion de proposition
Photocopier le début de l’histoire de Pallas et Arachné dans la version de Françoise Rachmuhl

Combien de phrases comptez-vous dans le premier paragraphe ? Comment repérez-vous une phrase ? majuscule et point 
Soulignez les verbes conjugués du premier paragraphe. Distinction phrases simples (un seul verbe) et phrases complexes (juxtaposition, coordination, subordination) + mise en évidence de la notion de proposition autour du repérage des verbes conjugués + distinction des propositions indépendante, principale et subordonnée

2. Cours de grammaire : la notion de proposition

Définition des trois types de proposition   
Qu’est-ce qu’une proposition par rapport à une phrase? Qu’est-ce qu’une proposition indépendante, principale et subordonnée ? A quoi sert une proposition subordonnée ?
3. Exercices d’application 
Je réalise un montage dans lequel je propose d’abord quelques exercices sur les phrases simples et complexes issus de Grammaire et expression
, puis choisis quelques exercices de difficultés variées à propos de la nature des propositions dans la grammaire du collège
. 
Grammaire et expression : exercices 1, 2, 4 p.46
Nouvelle grammaire du collège : exercices 6, 8, 10 à 13

Séance 8 : Atelier d’écriture (étapes 1 et 2) (écriture) (1h)
Attention ! Mieux vaut construire les consignes d’écriture avec les élèves, d’une part pour adapter les exigences à leur singularité, d’autre part pour qu’ils se sentent créateurs de leur texte dès le départ.
« En se réveillant un matin après des rêves agités, Grégoire Samsa se retrouva, dans son lit, métamorphosé en monstrueux insecte. » Franz Kafka, La Métamorphose (texte qui fera l’objet de la dictée)

Votre héros se réveille un matin. Surprise : pendant la nuit, il s’est métamorphosé…
 

Etape 1 : Rassembler ses idées sans écrire
1. Avant de commencer à écrire, choisis ton héros : son âge, son nom, le trait principal de son caractère, sa situation familiale (vit-il seul ? quelqu’un peut-il venir à son aide ?), son habitation
2. Décide de sa métamorphose : ton personnage est-il devenu un animal, un végétal, un objet ? A-t-il grandi, grossi, rapetissé ?

3. Vas-tu écrire à la première ou à la troisième personne ?

Etape 2 : Raconter la découverte de la métamorphose
Premier paragraphe

Etat initial

Utilisation du présentatif (Il était, au commencement…)

Choix de l’énonciation (je, il, elle)

Récit à l’imparfait

Deuxième paragraphe

Choix de l’élément de modification et explication du désir ou de la raison du changement

Utilisation d’un terme de rupture (soudain, ce matin-là…)

Introduction du passé simple

Troisième paragraphe, 1er brouillon

Description de la prise de conscience de la métamorphose  

Enumération des changements subis par son corps (couleur, texture, matière, formes, dimensions, taille)

Imagination des transformations découvertes par le toucher : utilisation de verbes (effleurer, frôler, manipuler, palper, pétrir, tâter, toucher), d’adjectifs (collant, doux, ferme, dur, gluant, lisse, moelleux, mou, piquant, poisseux, rêche, rugueux, souple, tiède, visqueux)

Imagination des transformations découvertes par la vue : emploi d’adjectifs (amaigri, grand , large, maigre, petit, rond), de verbes (s’allonge, se durcir, s’épaissir, grandir, se hérisser, rapetisse), de noms (plumes, écailles, poils, piquants) 

Par manque de temps, je n’ai pas expérimenté cette séance. Je la donne donc à titre indicatif.

Séance 9 : Quelles sortes d’amour Ovide narre-t-il dans ses Métamorphoses ? (2h) (lecture)
1. Réponse collégiale à partir des extraits déjà étudiés

2. G.T. 3 extraits à choisir
Des amours divins et humains (rassemblant un homme et une femme, ou un homme et un homme) : Cyparissus

Des amours heureux et malheureux : Myrrha

Amours permis et illicites : Philémon et Baucis
2 extraits que les élèves lisent et 1 extrait que je raconte (long épisode de Myrrha) avec 2 consignes d’écoute : écouter pour être capable de redire oralement ce récit + écouter pour repérer les métamorphoses

à la fin des lectures, réponse orale à la question-titre de la séance

après les trois lectures, écrit individuel pour répondre à la question 

oral collectif de correction 

3. Episode de Pygmalion

Séance 10 : Atelier d’écriture (étapes 3 et 4) (co-animation) (écriture) (1h)
Ne pas oublier que les consignes d’écriture sont élaborées avec les élèves.

Etape 3 : Exprimer les émotions du personnage 

Troisième paragraphe, 2ème brouillon
Il s’agit maintenant d’enrichir le récit de la découverte de la métamorphose (à terme, le troisième paragraphe donne naissance à deux paragraphes). Tu vas préciser les émotions du héros : comment réagit-il face à cette transformation ? Eprouve-t-il de la crainte, de la curiosité, de l’enthousiasme, de l’émerveillement, du plaisir ?

Emploi d’une ponctuation expressive : où vas-tu rajouter des points d’exclamation ? d’interrogation ? de suspension ?
Description des réactions physiques du personnage : transpiration, rougeur du visage, ventre noué… Insère dans ton paragraphe deux passages en ce sens.

Choix du vocabulaire : si tu as utilisé les verbes voir ou regarder, remplace-les par un verbe plus précis en t’aidant par exemple de la liste suivante : regarder avec attention (fixer, scruter), regarder avec émerveillement (contempler, dévorer des yeux, être fasciné, ne pas pouvoir détacher ses yeux), coir avec difficulté (apercevoir, discerner, distinguer)

Etape 4 : Mettre le personnage en mouvement, préciser ses réactions  

Cinquième paragraphe

Indiquer comment le personnage réagit à  sa métamorphose. Décide-t-il de se rendormir, d’appeler à l’aide, de se lever ? Quelles difficultés cela pose-t-il en fonction de ce qu’il est devenu ?

Préciser la manière dont le personnage perçoit l’espace qui l’entoure et qui ne lui est plus adapté : le mobilier, les objets familiers, les membres de sa famille…

Raconter ce qui se passe alors, en faisant éventuellement intervenir d’autres personnages, mais surtout sans oublier les choix d’écriture faits en 1ère étape (je, il ou elle).

Séance 11 : Préparons la dictée (extrait de La Métamorphose de Kafka) (langue) (1h)
En se réveillant un matin après des rêves agités, Gregor Samsa se retrouva, dans son lit, métamorphosé en un monstrueux insecte. Il était sur le dos, un dos aussi dur qu’une carapace, et, en relevant un peu la tête, il vit, bombé, brun, cloisonné par des arceaux plus rigides, son abdomen sur le haut duquel la couverture, prête à glisser tout à fait, ne tenait plus qu’à peine. Ses nombreuses pattes, lamentablement grêles par comparaison avec la corpulence qu’il avait par ailleurs, grouillaient désespérément sous ses yeux.

La Métamorphose, Franz Kafka

Je lis la dictée entièrement mais ne la distribue pas.
Au fur et à mesure de la préparation, je rappelle les règles et invente des exercices simples d’application des règles que nous voyons ensemble, adaptés à l’humeur du jour. 

1. Révisions
la conjugaison du passé simple et de l’imparfait
G1 se réveiller, se retrouver, grouiller

G3 voir, tenir

Auxiliaires être, avoir

l’accord de l’adjectif et de l’adjectif de couleur en particulier
homophones grammaticaux à/a
les accents

2. Nouveauté
ses/ces

3. Douze mots à apprendre : métamorphosé, monstrueux, dos, carapace, rigide, abdomen, patte (homonyme de pâte), grêle (polysémie), corpulence, grouiller, cloisonné, arceau

Dictée (1h)
1. Un élève écrit la dictée sur transparent à projeter ensuite pour la correction pendant que les autres écrivent normalement sur une feuille double en passant des lignes.
2. Lectures répétées avec écriture des noms propres au tableau

3. Exercices de relecture (cf. dernière dictée)

Il s’agit d’apprendre aux élèves à se relire efficacement, selon une pratique qui a bien fonctionné lors de la dernière dictée. Les élèves ont une batterie de crayons de couleurs. Ils doivent souligner les verbes au passé simple, à l’imparfait (vérification des conjugaisons et de l’accord sujet-verbe), les adjectifs et adjectifs de couleur (vérification de l’accord noms adjectifs), les sons [a] et [sé] (distinction des homophones a/à et ses/ces).

4. Correction immédiate de la copie d’un(e) autre (variante de la dernière expérience) grâce à la correction collective de la dictée faire sur transparent 

Séance 12 : Atelier d’écriture (étapes 5 et 6) (écriture) (1h)
Etape 5 : Choisir une fin

Sixième paragraphe

Choix d’une chute qui permet une évolution du personnage entre le début et la fin de l’histoire (se réveille d’un cauchemar, découvre qu’il aime son nouvel état, accepte son nouvel état et commence une nouvelle vie, meurt…)

Insister sur les sensations du personnage, prisonnier d’un nouveau corps

Etape 6 : Relire son texte et en vérifier la forme et le fond
Vérifier le respect de la ponctuation

Utiliser un dictionnaire pour vérifier l’orthographe

Surveiller les conjugaisons et les accords sujet-verbe

Vérifier les accords noms-adjectifs

Marquer chaque paragraphe par un alinéa

Une fois tout ce travail de création effectué, tu peux recopier au propre ton récit ! 

Classe de 6ème 2

Nom, prénom : ……………………

SEQUENCE 6

Contrôle de fin de séquence
Comment Ovide fait-il de l’amour 
le cœur de ses Métamorphoses et de la marche du monde ?
Compétences de lecture et d’analyse de texte

N’oublie pas que chaque réponse doit être rédigée puis justifiée par une ou plusieurs citations (avec des règles  de présentation apprises en classes) elles-mêmes commentées. Avant de commencer le contrôle, il faut bien sûr que tu lises attentivement l’extrait des Métamorphoses que je viens de te remettre.
Questions portant sur l’épisode de Narcisse au bord de l’eau

1. Par quelle périphrase est désignée Liriopé au début de l’extrait ? A quoi sert cette périphrase ? (2 pts)
2. Lorsque Narcisse a 16 ans, quels sont ses deux principaux traits de caractère ? S’agit-il de défauts ou de qualités ?

3. Qui tombe amoureuse de Narcisse ? Comment s’explique son prénom ? 

4. En quoi et pourquoi cette nymphe est-elle métamorphosée ? Tu accompagneras ta réponse du relevé de deux champs lexicaux, celui du corps et celui de la nature, champs lexicaux que tu commenteras.  (2 pts)
5. Comme de nombreuses jeunes filles sont repoussées sans ménagement par Narcisse, qui décide de les venger ? Donne une réponse aussi précise que possible.
6. De qui Narcisse tombe-t-il amoureux ? 

7. Qu’est-ce qui fascine, émerveille Narcisse : la beauté physique ou morale de cet être ? Approfondis ta réponse en relevant d’une part de champ lexical de l’admiration, d’autre part le champ lexical de l’apparence physique. (2 pts)
8. A quel moment précis du texte Narcisse comprend-il de qui il est amoureux ? Recopie soigneusement le passage qui le prouve.

9. Pour quelles raisons Narcisse va-t-il mourir ? Tu indiqueras les différentes causes que propose le texte. (2 pts)
10. Une fois mort, Narcisse abandonne-t-il son amour ?

11. En quoi Narcisse est-il finalement métamorphosé ?

Question bonus : Aujourd’hui, on dit de certaines personnes qu’elles sont narcissiques. D’après le texte d’Ovide, qu’est-ce que cela veut dire ?   

Mise en relation de l’épisode de Narcisse avec d’autres passages des Métamorphoses
12. L’épisode de Narcisse se déroule dans deux lieux successifs : la forêt puis le bord d’une rivière. Ces lieux sont souvent choisis par Ovide (souviens-toi des épisodes lus en classe). Pourquoi à ton avis ? 

13. De manière générale, pour quelles raisons les dieux utilisent-ils la métamorphose ? Propose au moins trois raisons. Chaque raison sera accompagnée d’un exemple précis étudié en classe. (2 pts)
14. Les amours des Métamorphoses sont-elles plutôt heureuses ou malheureuses ? Tu défendras ton opinion en donnant plusieurs exemples précis. (2 pts)  

Annexe 1 : Quizz mythologique
(séance récréative avant les vacances de Pâques)

Support : L’éventail de la mythologie, éditions Play Bac, Hatier (32 cartes d’Achille à Vulcain)

35 min.
lecture tournante  de plusieurs cartes (nombre de cartes retenu selon le niveau général de compétences des élèves, puis photocopiées en nombre deux fois supérieur au nombre d’élèves pour que les plus rapides aient la possibilité de lire plusieurs cartes) avec pour consigne de mémoriser leur contenu (texte et iconographie), et surtout les métamorphoses racontées, en vue d’un quizz

Cartes retenues : La vie des dieux sur l’Olympe, Bacchus, Diane, Mercure, Junon, Jupiter, Cupidon, Vénus, Apollon  

10 min.
quizz

10 min. 
correction du quizz

Comment s’appelle la montagne sur laquelle vivent les dieux ? l’Olympe

Combien de dieux existe-t-il ? 12

Que boivent-ils ? du nectar

Que mangent-ils ? de l’ambroisie

Quand ils se rendent chez les humains, qui tirent leurs chars ? des chevaux ou des dauphins

Qui sont les nymphes ? des déesses de second rang qui habitent la nature (bois, montagnes, fleuves, sources)

Qui participe aux premiers jeux olympiques de Grèce ? des athlètes de chaque cité qui se mesurent pendant 5 jours à la lutte, au javelot, au saut en longueur et à la course de chars

Qui est le dieu de l’univers ? Jupiter (Zeus)

Quand il se met en colère, que se passe-t-il ? il se sert de la foudre pour faire régner l’ordre

Pour ses conquêtes amoureuses, Jupiter se métamorphose toujours (en cygne, en taureau, en oiseau, en pluie d’or…). En effet, que se passe-t-il si une femme le voit sous sa réelle apparence ? elle meurt (par exemple la mère de Bacchus)

Quels sont les liens de parenté qui unissent Jupiter et Junon (Héra en grec) ? Junon est à la fois la sœur et l’épouse de Jupiter !

Comment Jupiter a-t-il séduit Junon ? Un jour d’hiver, un coucou transi de froid vint se poser sur l’épaule de Junon ; le prenant en pitié, elle le réchauffa cotre sa poitrine. Soudain, l’oiseau changea de forme et devint Jupiter, venu la chercher pour qu’elle régnât à sa droite sur l’Olympe.

En quoi Jupiter a-t-il métamorphosé Io pour s’unir à elle ? en génisse
Comment Junon se venge-t-elle de cette infidélité ? en obtenant la garde de la génisse et en chargeant Argus, dont la tête est entourée de cent yeux, de veiller sur elle jour et nuit (pour se reposer, il les ferme à tour de rôle)

Une fois Argus tué, comment Junon se console-t-elle de sa perte ? en recueillant ses cent yeux et en en parant la queue du paon, son oiseau favori 

Comment s’appelle le dieu de la vigne et du vin ? Bacchus ou Dionysos

Quelle expression rappelle la naissance de Bacchus ? sortir de la cuisse de Jupiter (= se prendre pour un dieu, manquer de modestie) car Jupiter a sorti Bacchus du ventre de Sémélé morte et a conservé l’enfant dans sa cuisse pour qu’il naisse à terme

Quelle est l’histoire de Midas ? Lors d’un voyage, Bacchus reçoit un accueil si chaleureux de la part du roi Midas qu’il lui offre d’exaucer l’un de ses souhaits. Midas demande alors que tout ce qu’il touche se transforme en or. Ainsi en est-il, et Midas s’amuse longtemps, jusqu’au moment de se mettre à table. Les viandes, les fruits et les vins deviennent des lingots et des gouttes d’or. Désespéré à l’idée de mourir de soif, Midas supplie Bacchus de le délivrer. Le dieu lui dit alors de se plonger dans les eaux du Pactole. Midas s’exécute : depuis lors, les eaux du fleuve sont chargées de paillettes d’or.

Hermès est une marque de vêtements célèbres. Mais de qui est-ce avant tout le nom ? de Mercure, dieu des bergers, des voyageurs, des voleurs et des marchands

Comment a-t-il construit la première lyre ? Mercure a fabriqué une lyre en évidant une tortue, en tendant une peau de bœuf autour de la carapace avec des tiges de roseau, puis en fixant sept cordes sur un chevalet 

Mercure est le messager favori de Jupiter ; quelle partie de son habillement le symbolise ? ses sandales ailées

Quel fils de Mercure est devenu célèbre parce qu’il a, lui aussi, inventé un instrument ? Pan. Pan vient au monde avec des pieds et une queue de chèvre. Pan n’aime pas la vie de l’Olympe et préfère s’ébattre dans la campagne avec les nymphes. Il est séduit pas la nymphe Syrinx. Mais Syrinx s’est consacrée au service de la chaste déesse Diane et n’entend pas se laisser capturer par ce dieu qui l’effraie. Pour échapper à pan, elle plonge dans une rivière. Aussitôt, des tiges de roseau poussent en répétant les cris de la nymphe apeurée. Pan coupe alors quelques tiges, les taille de façon inégale et les assemble pour former la syrinx, cette flûte que l’on appelle la flûte de Pan.

A quel mot, signifiant la peur, Pan a-t-il donné lieu ? la panique

Quel est le nom grec de Diane ? Artémis
De quoi est-elle la divinité ? déesse de la chasse et de la lune, Diane parcourt les bois, armée d’un carquois et d’un arc, vêtue d’une tunique courte et escortée de nymphes

Qui est son frère jumeau? Apollon, dieu du soleil (de la lumière), de la poésie et de la musique 
Un jour, un jeune chasseur prénommé Actéon surprend Diane se baignant nue dans un ruisseau. En quoi le transforme-t-elle et que lui arrive-t-il alors ? elle le transforme en cerf et il est déchiqueté par sa meute

Par qui Orion a-t-il été changé en constellation ? par Diane. Elle était sensible au charme du jeune homme, mais cela ne plaisait pas à son frère jumeau. Pour l’éliminer, Apollon s’arrange pour que Diane le tue d’une flèche décochée à grande distance. Quand elle réalise son erreur, Diane obtient de Jupiter qu’Orion soit changé en constellation.

Quel don possède le fils d’Apollon prénommé Esculape ? celui de guérir les maladies et de ressusciter les morts
Par la lumière qu’il dispense, Apollon accord aux devins le don de prévoir l’avenir. Comment s’appelle la prêtresse de Delphes qui prédit l’avenir ? la Pythie. Quand un mortel l’interroge, la Pythie entre en transe, puis elle transmet les réponses d’Apollon sous forme d’énigmes que les prêtres interprètent

En quoi la nymphe Daphné qu’Apollon poursuit est-elle métamorphosée pour lui échapper ? en laurier
Dans le langage courant, qu’est-ce qu’un Apollon ? un homme d’une grande beauté

A quelle divinité grecque correspond Vénus ? Aphrodite
Comment est-elle née ? de l’écume des flots sur une coquille de nacre poussée par un vent léger, le Zéphyr (projeter La naissance de Vénus de Botticelli XVème siècle)
Quel dieu épouse-t-elle ? Vulcain, le plus laid des dieux

De quel être humain tombe-t-elle amoureuse ? Adonis

Qui est le père de son fils Cupidon ? Mars

De quoi Vénus est-elle la déesse ? de l’amour 

Cupidon est le dieu et archer de l’amour. Quelles flèches tire-t-il pour enflammer les cœurs ou éteindre les feux de l’amour ? Cupidon tire des flèches dont la pointe est en or pour enflammer les cœurs, ou en plomb pour éteindre les feux de l’amour. 
Un jour, Cupidon se blesse lui même ; de qui tombe-t-il amoureux ? de la nymphe Psyché

Aujourd’hui, qu’appelle-t-on une psyché ? un grand miroir, en référence à Psyché qui voulait voir le visage de Cupidon 
Annexe 2
Idées au brouillon

Quelques problématiques que j’avais envisagées

A quoi sert la métamorphose dans Les Métamorphoses d’Ovide ?

Comment Ovide allie-t-il mouvement et stabilité dans ses Métamorphoses ?

Comment Les Métamorphoses d’Ovide s’écrivent-elles entre réalité et merveilleux ?

Que nous apprennent Les Métamorphoses d’Ovide sur… ?

Comment amour et métamorphoses sont-ils liés dans Les Métamorphoses d’Ovide ?

Dans le monde des Métamorphoses d’Ovide, comment s’entendent les dieux, les hommes et la nature ?

Comment Ovide fait-il de l’amour le cœur de ses Métamorphoses et de la marche du monde ?

Quelques éléments de réponse à une problématique portant sur les fonctions des métamorphoses : A quoi sert la métamorphose dans Les Métamorphoses d’Ovide ? (choisir un texte représentatif de chaque fonction)

A distraire par une mise en scène, une description, une narration poétique qui anime le récit de la métamorphose  (fonction ornementale)

A expliquer les origines du monde : les espèces sont les unes dans les autres et le monde est régi par une contiguïté universelle qui en assure l’unité et l’instabilité tout à la fois (fonction anthropogonique)

A préciser les origines (mythiques) des différentes espèces animales et végétales, d’un certain nombre de cérémonies à caractère religieux, de certaines croyances populaires (fonction étiologique)

A éduquer et donner une leçon : chaque être humain métamorphosé accède tôt ou tard à une forme qui révèle son caractère dominant (fonction symbolique révélatrice) 

A s’inscrire dans l’histoire littéraire en réécrivant les histoires d’Orphée et d’Ulysse notamment (fonction littéraire)

Bibliographie et outils multimédia
Sur Ovide et Les Métamorphoses
Les Métamorphoses, Ovide, édition de Jean-Pierre Néraudau, Folio Classique n°2404, 2005

16 métamorphoses d’Ovide, Françoise Rachmuhl, Flammarion Castor Poche, 2003, accompagné de son livret d’exploitation pédagogique

Les Métamorphoses, Ovide, Petits Classiques Larousse, n°40, 1999
« Les Métamorphoses d’Ovide », Français 6ème, Fleurs d’encre, Hachette éducation, 2005, p.114-133

« Situer et comprendre les Métamorphoses », Français en séquences, 6ème, Magnard, 2005, p.206

« Ecrire un récit complet », Français en séquences, 6ème, Magnard, 2005, p.214-215
« Ovide, l’inspirateur des artistes », Le Petit Léonard, n°125, mai 2008, p.24-26
L’éventail de la mythologie, éditions Play Bac, Hatier (32 cartes d’Achille à Vulcain)

Pour les tableaux, gravures et dessins inspirés par Les Métamorphoses
Iconographie (présente en documents joints)
Apollon et Daphné, Gian Lorenzo Bernini (1622-1625), galerie Borghèse, Rome

Apollon et Daphné, Nicolas Poussin, 1625, Alte Pinacothek, Munich

Apollon et Daphné, Théodore Chasseriau, avant 1846, Louvre

Apollon et Daphné, Paolo Caliari Veronese, v.1565-1570, San Diego Museum of Art
La course d’Atalante et Hippomène, Guido Reni, 1619, Museo e Galleria Nazionali di Capoellimante, Naples
La course d’Hippomène et Atalante, Giovani Antonio Rusconi, 1553, Médiathèque centrale d’agglomération Emile Zola, Montpellier

La course d’Hippomène et Atalante, Noël Hallé, 1762-1765, salle Sully, Louvre, Paris

L’enlèvement d’Europe, Claude Gellée, dit Le Lorrain, 1647, Getty Museum, Los Angeles

L’enlèvement d’Europe, François Boucher, 1747, Musée du Louvre, Paris
Ouvrages rédigés

« Le laurier et le marbre », Guy Belzane, in Les métamorphoses, T.D.C. n°847, janvier 2003, p.12-13

« Le baroque : corpus E.A.F. Apollon et Daphné, Gian Lorenzo Bernini, Actéon, surprenant Diane et ses nymphes au bain, Anton Van Dyck, Diane et Actéon, Ecole de Fontainebleau », Français 1ère toutes séries, Bertrand-Lacoste, 2002, p.318-333 

Baroque et classicisme, Victor-L. Tapié, Le Livre de Poche, collection Pluriel, 1994, en particulier « Le Bernin et Borromini », p.131-170 et « Le voyage du Bernin à Paris », p.225-253

Sites Internet
www.louvre.edu
www.adlitteram.free.fr/images_ovide/index.htm 

www.google.images 

Sur la métamorphose en général

Les métamorphoses, T.D.C. n°847, janvier 2003, et en particulier l’article « Le laurier et le marbre », Guy Belzane, p.12-13

Grammaire

Nouvelle Grammaire du collège, Tout le programme de la 6ème à la 3ème, Magnard, 2007
Grammaire et expression, Français 6ème, collection Du côté des Lettres, dirigée par Marie-Françoise Sculfort, Nathan, 2000
Documents officiels

Programmes de l’enseignement du français, B.O. spécial n°6 du 28 août 2008
Le socle commun des connaissances et des compétences, décret du 11 juillet 2006

Organisation de l’enseignement de l’histoire des arts, Encart, B.O. n°32 du 28 août 2008

� Socle commun des connaissances et des compétences, décret du 11 juillet 2006


� Organisation de l’enseignement de l’histoire des arts, Encart, B.O. n°32 du 28 août 2008


� Programmes de l’enseignement de français, B.O.spécial n°6 du 28 août 2008


� Ma classe comporte 17 élèves. Cet effectif réduit s’explique par le classement du collège en Réseau Ambition Réussite (le taux de réussite au brevet des collèges était de 56% en juillet 2008, et les évaluations de français à l’entrée de 6ème obtiennent un taux de réussite de 52,2% en septembre 2008).  





� Programmes de l’enseignement du français, B.O. spécial n°6 du 28 août 2008





� Le socle commun des connaissances et des compétences, décret du 11 juillet 2006





� Consulter l’annexe 2 qui présente le travail de réflexion et d’essais de problématiques.


� Français 6ème, manuel unique, Fleurs d’encre, Hachette éducation, 2005


� Je joins des reproductions de ces  œuvres à imprimer sur transparent pour rétroprojecteur.  


� Ibid.


� Cf. documents joints 


� Plusieurs de ces exercices sont inspirés de ceux proposés par Chantal Bertagna dans son manuel p.128-129.


� Les Métamorphoses, Ovide, Petits Classiques Larousse, n°40, 1999, p.82-84


� Ibid.


� Le cas échéant, j’aurais utilisé la traduction contenu dans l’ouvrage de Françoise Rachmuhl, 16 métamorphoses d’Ovide, Flammarion Castor Poche.


� Cf. document joint


� Je m’inspire à nouveau des exercices proposés par Chantal Bertagna dans son manuel p.130-131.


� Tous les numéros de pages renvoient ici à l’édition Folio Classique des Métamorphoses.


� Le Petit Léonard, n°125, mai 2008, p.25


� Ibid.


� Grammaire et expression, Français 6ème, collection Du côté des Lettres, dirigée par Marie-Françoise Sculfort, Nathan, 2000, p.44-47


� Nouvelle Grammaire du collège, Tout le programme de la 6ème à la 3ème, Magnard, 2007, p.252-261


� D’après « Ecrire un récit complet », Français en séquences, 6ème, Magnard, 2005, p.214-215 


� La présentation d’un paragraphe a déjà été travaillée : lisibilité, alinéa, longueur (environ 15 lignes), majuscules, connecteurs entre les phrases.


� Lors d’une précédente séquence, nous avons appris à repérer un schéma narratif. L’heure est venue de le rappeler et de le mettre en application.
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